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La mobilisation s’intensifie
sur le terrain

Pendant que Bedoui poursuit ses consultations
pour former un nouveau gouvernement

Contestation populaire

Imposante marche
des robes noires
à travers le pays

Plusieurs centaines d’avocats ont manifesté, hier, dans le centre d’Alger, pour
appeler à un changement de régime en Algérie, au lendemain de nouveaux
cortèges monstres à travers le pays réclamant le départ du Président
Abdelaziz Bouteflika. «Avocats aux côtés du peuple», peut-on lire
sur des pancartes brandies par des avocats, venus de plusieurs régions
du pays et rassemblés sur le parvis de la Grande Poste,
bâtiment emblématique du cœur de la capitale algérienne... Lire page 4

Marches populaires 

«Nous sommes unis, vous êtes finis»
Ils sont venus de partout, par centaines de milliers, pour dire «nous sommes unis, vous êtes finis»,
en ce 22 mars, le vendredi 5 de l’Histoire nouvelle qui veut mettre un terme à une «usurpation de
fonction». Au centre comme à l’est ou encore à l’ouest et dans le Grand sud, les Algériens ont, une

nouvelle fois, dit «non» à une prolongation du quatrième mandat présidentiel.
Les manifestants l’ont crié haut et fort tout comme ils ont accueilli, avec soulagement, la décision
de certains hauts responsables de se retirer du conclave d’El Mouradia...



Tizi-Ouzou

Interpellation d’individus pour port  d’armes blanches
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Asphyxie au monoxyde de carbone

3 morts au cours des dernières 24 heures  
M’sila
Un homme
retrouvé mort sur
la voie publique
Les sapeurs-pompiers de l’unité
principale de la Protection
civile de M’sila sont intervenus,
mercredi dernier, vers 20h25,
pour transférer la dépouille
mortelle d’un homme non
identifié, âgé d’environ 55 ans,
déséquilibré mental et sans
domicile fixe, décédé sur la
voie publique. Le malheureux,
qui ne jouit pas de toutes ses
facultés mentales, a déjà été
secouru en milieu d’après-midi,
vers 14h30 et a été transféré par
l’ambulance de la Protection
civile vers le CHU à cause
d’une baisse sensible de la
température de son corps. Il faut
noter aussi que l’ambulance de
la Protection civile sillonne les
rues de la ville de M’sila  toutes
les nuits à la recherche de
personnes sans domicile afin de
les prendre en charge, ceci en
coordination avec la DAS de la
wilaya M’sila.

Blida
Un jeune 
de 20 ans percuté 
par un train 
de voyageurs
Alors qu’il tentait de traverser
la voie ferrée au niveau de la
gare ferroviaire de Béni Mered,
jeudi dernier vers 17h, un jeune
homme, Y. A-E, 20 ans, a été
violemment percuté par un train
de transport de voyageurs
reliant Alger à El Affroun. 
Le jeune homme a subi des
blessures assez graves à divers
niveaux de son corps et a été
secouru par l’équipe spécialisée
de la Protection civile de l’unité
de Béni Mered qui l’a transféré
aussitôt vers le CHU Frantz-
Fanon où il a été pris en charge
au niveau du service de
réanimation.

Trois personnes ont perdu la vie
intoxiquées par des fuites de
monoxyde de carbone émanant
d’un chauffe-bain dans la  wilaya
de Sétif, au cours des dernières
24 heures, a indiqué, hier, un
bilan  établi par les services de la
Protection civile. Durant la
même période, les unités de la
Protection civile sont
intervenues pour prodiguer des
soins de première urgence à 10
autres  personnes incommodées
par le gaz toxique émanant
d’appareils de chauffage et
chauffe-bain, soit  4 personnes
dans la wilaya de Blida, 3 à
Relizane et 3 autres à Tiaret. Par
ailleurs, et suite aux fortes chutes
de pluies et de neige qui se sont
abattues sur les différentes
régions du pays, les unités de la

Protection civile sont intervenues
pour repêcher les corps sans vie
de 2 fillettes,  emportées  par les
eaux d’oueds en crue dans les
wilayas de Sétif et de Skikda.
L’accès aux routes nationales
demeure, par ailleurs, difficile
dans  plusieurs wilayas du pays,
en raison des dernières
intempéries, à l’instar de la RN
86 reliant la  commune de
Seriana et Oued Elma (Batna),
suite au cumul de neige. Il en est
de même pour le chemin de
wilaya (CW)  172, toujours
difficile à la circulation.
Concernant la wilaya de Bouira,
la même source signale,
notamment, que la RN 15 est
coupée à la circulation, au lieu-
dit Tirourda, suite aux cumuls de
neige et dans la wilaya de Tizi-

Ouzou, la RN 15 reliant Aïn El
Hammam et la wilaya de Bouira,
coupée à la circulation au niveau

du Col de Tirourda, ainsi que le
CW 253  qui reste également
difficile à la circulation.

Les services de sûreté de la
wilaya de Relizane ont arrêté
dernièrement, 5 dealers dont une
femme et saisi une quantité de
1880 comprimés psychotropes
lors de deux opérations
distinctes, a-t-on appris auprès de
ce corps de sécurité. La première
affaire a été traitée par la brigade
de lutte contre les stupéfiants sur
la base d’informations dénonçant

un individu qui vendait des
psychotropes à son domicile, sis
au centre-ville. L’enquête
déclenchée par les policiers, a
abouti à l’arrestation de cet
individu qui était à bord de son
véhicule dont la fouille a donné
lieu à la découverte de quelque
1610 comprimés psychotropes, 
a-t-on indiqué de même source,
ajoutant que 2 autres mis en cause

dans cette affaire ont été arrêtés.
La deuxième affaire de drogue a
été traitée par la Brigade de
recherche et  d’investigations
(BRI) sur la base d’informations
faisant état d’un  individu qui
s’adonne au commerce illicite de
drogue. Le mis en cause a été
appréhendé. Lors de la
perquisition de son domicile, les
policiers y ont découvert 270

comprimés psychotropes. Un
homme et une femme se trouvant
dans le domicile du mis en cause
ont été également arrêtés. Déférés
au parquet, les 5 individus,
accusés de «détention de
psychotropes dans le but de la
revente et entraves aux  policiers
dans l’exercice de leur fonction»,
ont été placés sous mandat de
dépôt, selon la même source.

Dans le cadre de la lutte contre le
crime organisé, un détachement  de
l’Armée nationale populaire en
coordination avec les éléments de la
Gendarmerie nationale, a saisi, à
Sebdou, dans la wilaya de Tlemcen -

2e Région militaire, un véhicule
touristique chargé  d’une grande
quantité de kif traité s’élevant
à 150 kg et arrêté un individu se
trouvant à bord». «Les unités de
l’Armée nationale populaire réitèrent

leur détermination à venir à bout de
toute tentative malsaine visant à
faire proliférer de tels fléaux
étrangers à notre société et à nos
valeurs», conclut le communiqué. 

Au total 6 individus ont été
interpelés durant la marche
pacifique populaire de
vendredi à Tizi-Ouzou, par
la police pour port d’armes
blanches, a-t-on appris des
services de  sécurité.
Ces individus ont été
repérés par des policiers,
lors de cette marche, qui a
drainé des centaines de
milliers de citoyens qui ont
marché de  l’université
Mouloud Mammeri vers la
placette de l’olivier. Ils ont
été  transférés à la Sûreté

de wilaya et devraient être
présentés devant la justice,
a-t-on indiqué de même
source. La vigilance des
policiers qui encadrent,
depuis le 22 février dernier,
ces manifestations
organisées chaque vendredi
après-midi, et celle de
nombreux manifestants,
afin d’éviter toute tentative
de faire basculer le
mouvement vers la
violence, ont permis de
préserver le caractère
pacifique de ces marches

qui drainent des hommes et
des femmes de tous âges,
parmi lesquels des couples
accompagnés de leurs
enfants, selon la même
source. 
Des appels à la vigilance, à
éviter toute forme de
violence ainsi que les
slogans racistes, et à
respecter les emblèmes
nationaux des autres pays,
ont été lancés par de
nombreux citoyens, via les
réseaux sociaux et lors de
ces marches.

Aéroport Ahmed-
Benbella 
Une tentative
d’exportation
de cartouches 
de cigarettes
déjouée
Les éléments chargés
de la visite des
voyageurs opérant à
l’aéroport
international Ahmed-
Benbella ont mis en
échec une tentative
d’exportation de
cartouches de
cigarettes. C’est au
cours du traitement
des passagers à
destination de Lyon
que les douaniers ont
découvert dans deux
valises d’un
voyageur, un lot de
108 cartouches de
cigarettes. Celles-ci
ont été saisies,
conformément à la
réglementation en
vigueur.

ANP 

Saisie de 150 kg de kif traité à Tlemcen

Relizane 

Arrestation de 5 dealers 
et saisie de 1880 comprimés psychotropes
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Pendant que Bedoui poursuit ses consultations pour former un nouveau gouvernement

La mobilisation s’intensifie
sur le terrain

Encore une fois, le peuple algérien a été au rendez-vous, ce week-end, qui a vu des centaines de milliers de citoyens, toutes catégories
et tous âges confondus, descendre dans la rue pour reprendre les mêmes slogans réclamant le départ

du Président Abdelaziz Bouteflika et de tous les symboles du système.

L a mobilisation n’a pas faibli malgré
les mauvaises conditions météorolo-
giques et les manifestants ont été

fidèles à leurs revendications qui appellent
au changement radical du système, au res-
pect de la Constitution et au rejet de toute
ingérence étrangère dans les affaires
internes de notre pays. Ces marches paci-
fiques imposantes organisées, ce week-end,
pour le cinquième vendredi consécutif, dans
la capitale et dans les autres wilayas du
pays, ont démontré la maturité du peuple
algérien qui a donné une véritable leçon de
civisme à tous ceux qui misaient sur un
éventuel embrasement de ce mouvement
populaire. En dépit de toutes les tentatives
internes et externes visant à porter atteinte à
son unité, sa cohésion et sa souveraineté, le
peuple algérien vient de démonter, par les
marches pacifiques qu’il a organisées à tra-
vers l’ensemble du territoire national, qu’il
demeure un et indivisible et qu’il saura
encore, comme il l’a fait toujours par le
passé, faire échec à tout ce qui peut nuire à
son unité nationale. Le peuple algérien, qui
s’est toujours dressé en rempart contre les
manœuvres visant la stabilité de son pays, sa
sécurité et son unité nationale, aura démon-
tré, une fois de plus, que ces attaques ne
pourront nullement atteindre l’intégrité de
l’Algérie, forte et protégée par son peuple
loyal et fidèle au serment des martyrs de la
glorieuse révolution. Pour de nombreux
acteurs politiques, la conjoncture sensible
que traverse le pays exige un rapprochement
entre toutes les franges du peuple algérien et
la classe politique en vue de relever les défis
qui se posent, dont, notamment, la préserva-
tion de la sécurité, la stabilité, l’unité natio-
nale et les intérêts suprêmes du pays, tout en
affirmant que la stabilité du pays est quelque
chose de sacré et qu’elle constitue une ligne
rouge à ne pas franchir. Pendant ce temps, le
Premier ministre, Noureddine Bedoui, pour-
suit, avec le Vice-Premier ministre et
ministre des Affaires étrangères, Ramtane
Lamamra, ses consultations en vue de for-
mer un nouveau gouvernement de compé-
tences nationales avec ou sans affiliation
politique, à la lumière des orientations du

président de la République, Abdelaziz
Bouteflika. Les consultations en cours
devraient s’étendre aux représentants de la
société civile et aux formations et personnali-
tés politiques qui en exprimeraient le souhait
en vue d’aboutir à la mise en place d’un gou-
vernement de large ouverture.
Noureddine Bedoui avait indiqué que le gou-
vernement technocrate, qui sera nommé dans
les tout prochains jours, entamera, dès sa mise
en place, les préparatifs de la conférence
nationale inclusive, affirmant que l’exécutif
nouera le dialogue avec toutes les compo-
santes de la société «sans exclusion» pour
concrétiser «toutes les aspirations» du
peuple algérien. Bedoui a déclaré que les
consultations sont en cours pour former le
gouvernement, se voulant «ouvert» à tous
les courants politiques, «représentatif de
toutes les compétences et énergies, notam-
ment les jeunes, et à même de contribuer à la
réussite de la phase de transition ne devant
pas aller au-delà d’une année». 

Les aspirations exprimées 
par les citoyens, notamment 
les jeunes, exigent du temps 

et de la confiance

Il a ajouté que le gouvernement, une fois
nommé, commencera sans délai la prépara-
tion de la conférence nationale inclusive,
dont l’organisation a été annoncée par le pré-
sident de la République, précisant que ses
modalités seront définies en tenant compte
des avis et des propositions de tous afin d’éta-
blir les «priorités». Bedoui a précisé que le
travail de la prochaine équipe gouvernemen-
tale consistera «à mettre tous les moyens pour
permettre le bon fonctionnement des diffé-
rents services et institutions du pays».
Il a affirmé que le gouvernement œuvrera à
instaurer un climat de «confiance» et de
«sérénité», appelant l’opposition politique
et tous les partenaires au dialogue et à placer
les intérêts de l’Algérie au-dessus de toute
autre considération. «Nous lançons un appel
à tous les partenaires politiques, notamment
ceux qui sont dans l’opposition, au dialogue

et à nous écouter les uns les autres afin de
pouvoir dépasser la conjoncture difficile
que traverse notre pays», a souligné
Bedoui, estimant que «les défis sont tels
qu’aucune partie ne peut prétendre les rele-
ver seule». Le Premier ministre a indiqué
que le président de la République,
Abdelaziz Bouteflika, «a immédiatement
répondu aux revendications du peuple»,
relevant que cette interaction est illustrée
dans son message à la Nation du 11 mars
dans lequel il a annoncé le report de l’élec-
tion présidentielle du 18 avril 2019 et sa
décision de ne pas briguer un 5e mandat à la
magistrature suprême. Le chef de l’Etat a
également annoncé la tenue d’une élection
présidentielle dans le prolongement de la
conférence nationale inclusive et indépen-

dante. Pour lui, l’Algérie traverse «une
étape particulière de son histoire et les
Algériens sont dans l’attente de la concréti-
sation de leurs aspirations, exprimées ces
derniers jours et ces dernières semaines»,
ajoutant que «le temps et la confiance sont
nécessaires pour la concrétisation de toutes
les aspirations exprimées par le peuple algé-
rien, toutes catégories confondues, dont les
jeunes». Le nouveau chef de l’exécutif s’est,
en outre, engagé à « œuvrer avec sérieux et
dévouement à l’accompagnement de des
réformes et à leur concrétisation sur le ter-
rain et à être à l’écoute du peuple algérien, à
son service et proche de lui, notamment
pour répondre aux appels que nous avons
entendus ces dernières semaines».

T. Benslimane

Ils sont venus de partout, par centaines de milliers,
pour dire «nous sommes unis, vous êtes finis», en
ce 22 mars, le vendredi 5 de l’Histoire nouvelle
qui veut mettre un terme à une «usurpation de
fonction». Au centre comme à l’est ou encore à
l’ouest et dans le Grand sud, les Algériens ont, une
nouvelle fois, dit «non» à une prolongation du
quatrième mandat présidentiel. Les manifestants
l’ont crié haut et fort tout comme ils ont accueilli,
avec soulagement, la décision de certains hauts
responsables de se retirer du conclave d’El
Mouradia. Malgré la pluie, de nombreux Algériens
étaient présents sur la place de la Grande Poste,
munis de drapeaux aux couleurs nationales pour
crier leur rejet de la prolongation du mandat
d’Abdelaziz Bouteflika.
Les Algériens démontrent ainsi qu’ils sont plus
déterminés que jamais à poursuivre leur mobilisa-
tion pour le départ du pouvoir et de ses suppôts.
Percutants, humoristiques, parfois même grin-
çants, les slogans brandis lors des manifestations
contre Abdelaziz Bouteflika rivalisent d’inventivi-
té et suscitent l’admiration à l’étranger. Dans les
coulisses du pouvoir et parmi les mordus de l’ac-
tuel régime, le Premier ministre, Noureddine
Bedoui, aurait rencontré, ce jeudi, des personnali-

tés politiques  dans le but de trouver un terrain
d’entente et une possible sortie de la crise que tra-
verse le pays. 
Les manifestants rejettent le soutien du FLN et le
gouvernement n’a toujours pas communiqué de
détail sur la composition de la «conférence natio-
nale chargée» d’établir une transition démocra-
tique. Cette semaine a vu plusieurs de ses soutiens
se démarquer de Bouteflika. Le porte-parole du
RND Chihab Seddik, l’un des Partis au pouvoir, a
dénoncé, mardi dernier au soir, sur une chaîne de
télévision, l’action de «forces non-constitution-
nelles» derrière les décisions du gouvernement.
Dans la journée de jeudi, le parti a connu de nom-
breuses démissions, aussi bien de membres ayant
rejoint la mobilisation populaire que de soutiens
du gouvernement. Le FLN, dont Bouteflika est
président d’honneur, a également été secoué. En
effet, Mouad Bouchareb, responsable contesté, a
déclaré que le parti apportait également son sou-
tien au mouvement populaire. 
Les slogans des manifestants marquent, pourtant,
un rejet de cette compromission. A signaler que ce
22 mars est le cinquième vendredi dans cette série
de démonstrations populaires.

N. I. 

Marches populaires 

«Nous sommes unis, vous êtes finis»
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Contestation populaire

Imposante marche des robes noires à Alger
Plusieurs centaines d’avocats ont manifesté, hier, dans le centre d’Alger, pour appeler 

à un changement de régime en Algérie, au lendemain de nouveaux cortèges monstres 
à travers le pays réclamant le départ du Président Abdelaziz Bouteflika.»

A vocats aux côtés du peuple»,
peut-on lire sur des pancartes
brandies par des avocats, venus

de plusieurs régions du pays et rassem-
blés sur le parvis de la Grande Poste,
bâtiment emblématique du cœur de la
capitale algérienne. «Y en a marre de ce
pouvoir», «Système dégage!», ont-ils
scandé en agitant des drapeaux algériens
- vert et blanc, frappés de l’étoile et du
croissant rouges.
Les avocats ont ensuite forcé un cordon
de police pour défiler dans les rues du
centre de la capitale. Selon Me
Noureddine Benissad, un des ténors du
barreau d’Alger et militant des droits
humains, «la famille de la défense s’est
rassemblée, aujourd’hui, pour dire «game
over»» (la partie est finie). Confronté
depuis le 22 février à une contestation
inédite, Bouteflika, au pouvoir depuis 20
ans, a promis la mise sur pied, à une date
non précisée, d’une «Conférence nationa-
le» devant réformer le pays et élaborer

une nouvelle Constitution. Mais il a éga-
lement repoussé la présidentielle, prévue
le 18 avril, à après la fin de ladite
Conférence, prolongeant de fait la durée
de son mandat au-delà de son expiration
constitutionnelle, le 28 avril.
«Nous sommes contre une transition
pilotée par le système. Le changement et
la transition, c’est maintenant», a déclaré
Me Benissad. Avocat au barreau de
Boumerdès (40 km d’Alger environ), Me
Khaled Djatit est venu manifester avec sa
fille de 5 ans, Fatma, qu’il porte sur ses
épaules. «C’est pour nos enfants que
nous manifestons (...) pour une Algérie
meilleure», a-t-il dit. Vendredi, les
Algériens sont descendus en masse dans
la quasi-totalité des régions du pays pour
réclamer le départ du chef de l’Etat, de
son entourage et du «système» au pou-
voir en Algérie. Une foule monstre a,
notamment, manifesté durant plusieurs
heures dans le centre d’Alger.

T. M.

Le Parti des travailleurs (PT) a réitéré, par la voix de sa
secrétaire générale, Louisa Hanoune, hier à Alger, son
appel pour la mise sur pied de «comités populaires» qui
regroupent différentes catégories de la société et
œuvrent à formuler les revendications soulevées par les
citoyens durant les dernières marches pacifiques. Lors
d’une réunion du bureau national du comité des étu-
diants du parti, Hanoune a précisé que «la seule voie à
même de consacrer la souveraineté du peuple est de
constituer des comités populaires qui regroupent toutes
les catégories de la société, à savoir des étudiants, des
travailleurs, des retraités, des personnes aux besoins spé-
cifiques et des jeunes qui mandateront, à leur tour, leurs
délégués pour convoquer une assemblée générale natio-
nale et formuler les revendications soulevées par les
citoyens». Dans ce sens, Hanoune a souligné que «les
comités populaires sont nécessaires», car il s’agit de

«préserver le caractère pacifique des marches popu-
laires», considérant que «la participation de l’ensemble
des franges sociales dans la constitution de ces commis-
sions est une consécration effective de la souveraineté du
peuple». Dans ce sens, la SG du PT a indiqué que les slo-
gans brandis lors des derniers vendredis, qui étaient
«plus précis», ont défini le contenu politique et socioé-
conomique des aspirations de la majorité du peuple qui
veut «le départ du système politique et veut exercer sa
pleine souveraineté». Ces slogans ont également expri-
mé de manière «franche et claire» le rejet de toute ingé-
rence étrangère, ce qui confirme que «la majorité est
attachée à la souveraineté nationale», a-t-elle ajouté. 
Par ailleurs, Hanoune a indiqué que «le PT considère
que le régime le plus démocratique qui consacre la
souveraineté populaire est le régime parlementaire
monocaméral».

Le Front des forces socialistes a affirmé, au
terme de la session extraordinaire de son
conseil national tenu, hier, au siège de la fédé-
ration d’Alger, que «le changement radical du
système est une condition indispensable pour
amorcer réellement un processus constituant
d’une transition démocratique». Pour le parti
du défunt Aït Ahmed, trouver la solution à «la

crise de légitimité» est aujourd’hui «la priorité
des priorités». Ce retour, explique le conseil
national extraordinaire du plus veux parti d’op-
position ne s’exprime qu’à travers «l’élection
d’une Assemblée nationale constituante pour
construire un nouveau contrat social et poli-
tique et poser le socle d’une Deuxième répu-
blique qui sera basée sur des institutions et des

règles démocratiques, un Etat de droit, une jus-
tice indépendante, une armée, sans sigle,
comme toutes les armées des pays démocra-
tiques qui appartiennent à toute la nation».
Pour le FFS, la force et la résilience d’un Etat
résident et émanent de l’adhésion de son
peuple, libre et émancipé. Les forces étrangères
ne peuvent en aucun cas, constituer une source
de légitimation d’un système obsolète et dépas-
sé. La session extraordinaire du FFS souligne,
dans ce sillage, l’importance de la situation que
vit l’Algérie et loue la mobilisation pacifique et
exemplaire du peuple algérien. Le peuple algé-
rien, ajoute le FFS, a fait la démonstration d’un
peuple, à la fois, solidaire, courageux, mature,
civilisé et surtout profondément patriote. Il a
exprimé, avec sa détermination légendaire, son
désir de recouvrer pleinement ses droits confis-
qués par un pouvoir «mafieux et illégitime».
Rappelant que le défunt Hocine Aït Ahmed
avait affirmé qu’«un jour, la parole reviendra
au peuple, même si la nuit semble longue, le
jour et le soleil finiront par se lever sur
l’Algérie», d’où la certitude pour le parti
«quant à l’engagement patriotique et aux capa-
cités d’organisation et de mobilisation de nos
concitoyens. Nous avons toujours cru en le
génie algérien, en notre peuple qui a su se libé-

rer du colonialisme par l’une des révolutions
les plus marquantes du XXe siècle et qui,
aujourd’hui, émerveille le monde par sa mobi-
lisation pacifique, son auto-organisation, sa
solidarité et son unité».  Sur un plan organique,
la session extraordinaire du conseil national du
FFS a décidé le maintien du premier secrétaire
par intérim Mehenni Haddadou, désigné le 8
mars, par l’instance présidentielle réunie au
complet. Belahcel a été, lui, suspendu de ce
poste. A noter que cette réunion a été tenue à
l’appel des 2 membres de l’instance présiden-
tielle, le Dr Chioukh Sofiane et Tayati Hayat, et
du désormais ex-premier secrétaire par intérim,
Mehenni Haddadou. Le conseil national s’est
tenu au siège fédéral au lieu du siège national
du parti parce que les partisans de Laskri, coor-
donateur de l’instance présidentielle du parti,
ont fermé la salle des réunions et empêché les
membres du conseil national de tenir leur
réunion, apprend-on auprès des membres de ce
Conseil. Le Front des forces socialistes traver-
se, depuis le printemps dernier, une véritable
crise durant laquelle de nombreux militants ont
été exclus du parti. Une crise exacerbée par ce
nouveau clivage entre les membres de l’instan-
ce présidentielle elle-même.

Koucha M.

Parti des travailleurs
Le PT réitère son appel pour des «comités 

populaires composés des différentes
catégories de la société»

Front de l’Algérie nouvelle
Benabdeslam : «Le FAN contre le retour au point
zéro et la suppression des institutions de l’Etat»
Le président du Front de l’Algérie nouvelle (FAN), Djamel Benabdeslam, a

réaffirmé, hier, à Bordj Bou-Arréridj, que son parti «ne soutient pas le retour
au point zéro et la suppression de toutes les institutions de l’Etat». 
«Le Front de l’Algérie nouvelle ne s’accorde pas avec les prêcheurs du
retour au point zéro, de la suppression de toutes les institutions de l’Etat et
de la rupture avec la proclamation de la révolution du 1er novembre et les
réalisations faites par l’Algérie et rejette toute rupture avec les composantes
de l’identité nationale», a précisé le responsable politique lors d’une
rencontre avec les militants et cadres de son parti au siège du FAN. 
Le président du FAN a invité les militants de son parti à «se préparer pour la
prochaine phase qui sera marquée par des élections dont celles
présidentielles et l’amendement de la Constitution ainsi qu’à être présents
avec force sur le terrain et accompagner le mouvement populaire». 
Il a ajouté que son parti ne soutient pas ceux qui prônent «la deuxième
République «qui, selon lui, «ne saisissent pas le sens et l’objectif de ce
slogan». Il a estimé qu’une deuxième République vise à rompre avec la
proclamation de la révolution du 1er Novembre et la République
algérienne démocratique et populaire. Benabdeslem a aussi fustigé ceux
qui appellent à «une Constituante, à l’exemple du front des Forces
sociales et le parti des Travailleurs».

Front des forces socialistes

«La résolution de la crise de la légitimité
est la priorité des priorités»



5 Actualité

Dimanche 24 mars 2019

lechodalgerie-dz.comwww.

Sortie de crise

Des partis et des personnalités 
de l’opposition proposent une feuille de route

Une partie de l’opposition a tenu, hier, sa sixième réunion «du consensus» au siège du parti El Bina à Alger, en présence
de «personnalités nationales, partis politiques, syndicats, intellectuels et acteurs politiques», 

dont Ali Benflis, Abderrazak Makri, Abdelaziz Rahabi et Tahar Benbaïbech.

L es participants à la
réunion se sont mis
d’accord pour se

regrouper sous la nouvelle
dénomination de «Forces du
changement en soutien au choix
du peuple», selon leur
communiqué. Les membres de
l’opposition réunis se sont mis
d’accord sur une feuille de route
«pour une solution politique dans
le cadre de la légitimité populaire
telle que consacrée par l’article 7
de la Constitution». La feuille de
route qui doit être, selon ses
auteurs, «exécutés après la fin du
mandat présidentiel actuel» et
portant, notamment, sur la
création d’une «instance
présidentielle». 
Le plan porte sur l’entrée dans
«une courte période de
transition», de «moins de six
mois», pendant laquelle «les
prérogatives du Président sont
confiées à une instance
présidentielle». Cette instance
devra, selon les auteurs de la

feuille de route, être «composée
de personnalités nationales
crédibles, honnêtes et
compétentes qui adoptent les
revendications du peuple». 
Ses membres devront «s’engager
à ne pas se présenter comme
candidats ni soutenir de
candidat» lors des élections qui
devront se tenir par la suite.
«L’instance présidentielle
détiendra les prérogatives du
Président de l’État», selon le
communiqué. Elle sera chargée
de «former un gouvernement de
compétences nationales
(technocrates) pour gérer les
affaires courantes», «instaurer
une instance nationale
indépendante d’organisation des
élections», «modifier la loi
électorale pour garantir des
élections libres et transparentes».
Les membres de l’opposition ont
également appelé le peuple
algérien à «poursuivre son
mouvement et à être vigilant face
aux tentatives d’infiltration,

d’affaiblissement et de
contournement de sa volonté,
jusqu’à la satisfaction de ses
revendications». Ils ont
également appelé l’armée à
«répondre aux réclamations du

peuple et à aider à leur
satisfaction dans le respect de la
légitimité populaire». Dans le
même communiqué, les
signataires dénoncent «la
campagne menée par le ministre

des Affaires étrangères dans
divers Etats » et visant à
«dénigrer le mouvement
populaire pacifique et à
contourner la volonté du peuple.»

M. M.

Algérie Poste poursuit l'opération
d'acquisition des Terminaux de paiement
électronique (TPE) afin de les
généraliser à travers les différents
établissements et sociétés publics ainsi
que chez les commerçants sur tout le
territoire national, en adéquation avec les
dispositions de la loi de finances, a
annoncé l'entreprise, hier.
«Cette opération permet d'effectuer des
paiements par carte, à partir du compte
courant postal (CCP), ce qui contribuera
grandement à réduire les transactions
effectuées en recourant à l'argent liquide,
augmenter le taux d'épargne dans les
canaux officiels et promouvoir les outils
de production nationale», a précisé la
même source. Algérie Poste avait conclu,
en novembre dernier, un marché avec
l'Entreprise nationale des industries
électroniques (ENIE) pour la réalisation
d'une quantité de TPE oscillant entre un
seuil de 10.000 et un plafond de 50 000
TPE en 5 ans. En réponse à des
déclarations de l'ENIE relayées par
certains médias, Algérie Poste précise que
le marché a été conclu avec l'entreprise
Algérie Poste, une entreprise publique à

caractère commercial et industriel (EPIC)  
en vue d'acquérir des TPE et non avec le
ministère de tutelle, soulignant
qu'«Algérie Poste ne s'est pas retirée et
demeure engagée à mettre en œuvre toutes
les clauses dudit marché, de manière
progressive sur la base de commandes
réparties sur la durée du contrat».
«Algérie Poste a passé, à ce jour, une
commande pour la réalisation
de 3000 TPE», précise l'entreprise
ajoutant que le contrat n'en est qu'à ses
débuts, a-t-elle expliqué.
Par ailleurs, Algérie Poste a rappelé que
«le marché conclu ne l'oblige pas à passer
une commande du plafond (50 000) défini
dans le contrat, mais elle ne saurait aller
en dessous du seuil (10 000). Elle n'est
également pas tenue de demander la
totalité des TPE en une seule commande
au début du contrat. Elle compte, plutôt,
passer plusieurs commande sur les 5 ans
définis dans le contrats, selon ses conditions
et son plan d'action», précise la même
source réaffirmant qu'elle était responsable
uniquement de la mise en œuvre des clauses
du contrat conclu avec l'ENIE.

A. S.

E-paiement
Algérie Poste poursuit

l'opération d'acquisition des TPE

L’Echo d’Algérie : 24/03/2019

Publicité
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Fruits et légumes

La mercuriale en hausse
Les prix des fruits et légumes, particulièrement ceux cultivés sous serre, connaissent une hausse depuis ces derniers jours,

a-t-on constaté à travers les étals des différents marchés. Cette flambée s’expliquerait par les produits hors saison
dont les prix bondissent sur les marchés de gros, selon plusieurs vendeurs approchés.

O ccupé à ranger son nouvel arriva-
ge de fruits dans un marché
d’Alger-centre, Mouloud indique

que les prix des oranges «Thomson» vont
jusqu’a 160 DA/kg alors que celles de petit
calibre sont cédées à 70 DA/kg. Il appelle
même les clients à en acheter davantage
avant que, selon lui, les prix n’augmen-
tent encore avec la fin de la saison de
cette catégorie d’agrumes. Pendant
qu’il note à la craie blanche les prix de
ses fruits, Hamid explique que concer-
nant les fraises, le temps pluvieux
maintient les prix à un niveau élevé du
fait qu’elles soient difficilement acces-
sibles au milieu des champs pour la
récolte. Interrogé par un client sur le
prix élevé des pommes locales à raison
de 200 DA/kg en dépit de leur qualité
moyenne, Hamid argue que c’est du
fait qu’elles ne soient pas de saison.
«Les pommes sont récoltées au début
de l’automne. Celles que vous voyez
proviennent des stocks frigorifiques et
nous nous alignons sur les prix de gros
du marché de l’Eucalyptus (Alger-
est)», souligne-t-il. Une même tendan-
ce haussière est constatée au marché

de Kouba (Alger). «Les prix ont fran-
chement augmenté pour les légumes
hors saison», admet Samir, un ven-
deur. «Tout ce qui provient des serres
est cher car cela nécessite plus de
moyens pour l’agriculteur, tandis que
l’offre n’est pas très grande», juge un
autre. Parmi les légumes dont le prix
reste élevé, selon ce commerçant,
figurent le poivron doux ainsi que les
haricots verts dont le prix peut
atteindre 500 DA/kg. Pour le jeune
Abderrahmane, qui vend ses légumes
au marché de Belouizdad, les prix des
produits issus des cultures sous serre
restent onéreux pour nombre des
clients qui passent. Selon lui, au mar-
ché de gros, le poivron doux est écou-
lé aux alentours de 160 DA/kg, les
aubergines et les concombres à 100
DA/kg au marché de l’Eucalyptus,
tandis que les haricots verts sont à 350
DA/kg. «Parmi les prix qui restent rai-
sonnables, l’on peut citer les fèves et
les carottes dont le prix de gros oscille
entre 40 et 50 DA/kg. Les artichauts
aussi sont à un prix abordable», esti-
me-t-il. Quant aux tomates, leur prix

fluctue régulièrement sur les marchés,
fait-il savoir, indiquant que le prix de
gros est actuellement compris entre 70
et 80 DA/kg. Pour lui, «même si cer-

tains clients se gardent d’en acheter, ce
prix reste +raisonnable+ par rapport à
certaines périodes de l’année où son
prix a même doublé». Houda H.

L’évolution des prix à la consommation en rythme annuel
a été de 4,1% jusqu’à février 2019, a-t-on appris auprès de
l’Office national des statistiques (ONS). L’évolution des
prix à la consommation en rythme annuel jusqu’à février
2019 est le taux d’inflation moyen annuel calculé en
tenant compte des 12 mois allant de mars 2018 à février
2019 par rapport à la période allant de mars 2017 à février
2018. Quant à la variation mensuelle des prix à la consom-
mation, qui est l’indice brut des prix à la consommation
en février 2019 par rapport à janvier 2019, elle a légère-
ment baissé de 0,5%. En termes de variation mensuelle et
par catégorie de produits, les prix des biens alimentaires
ont enregistré un recul de 1,3% en février 2019 compara-
tivement à janvier 2019. Cette baisse est induite, essen-
tiellement, par une décroissance des prix des produits

agricoles frais (-2,8%), précise l’Office. Les plus impor-
tantes baisses ont concerné les fruits (-10,8%), les œufs 
(-12,4%), la viande de poulet (-8,8%) et la pomme de terre
(-8%) en variation mensuelle. En revanche, des hausses
des prix ont été enregistrées pour les légumes frais
(+1,55%) et les poissons frais (+2,47%). Pour les prix des
produits alimentaires industriels (agroalimentaires), ils
ont enregistré une légère hausse de 0,1%. Par ailleurs, en
ce qui concerne les prix des produits manufacturés, ils ont
connu une relative stagnation (-0,02%), alors que ceux des
services ont observé une légère hausse (+0,64%) en
février 2019 par rapport à janvier 2019, détaille l’organis-
me des statistiques. Par groupe de biens et services, l’aug-
mentation des prix a touché les produits des groupes
«santé- hygiène corporelle» (+0,72%), «logement-

charges» (+1%), «éducation-culture-loisirs» (+0,1%) et le
groupe divers (+0,13%). Quant aux produits du groupe
«habillement-chaussures», leurs prix ont connu une bais-
se de 0,52% en février par rapport à janvier 2019.
Concernant la variation des prix sur la période janvier-
février 2019 par rapport à la même période de 2018, elle
a connu une hausse de 2,64%. Ainsi, cette augmentation a
touché les biens alimentaires (+1,66%) induite par les prix
des produits agricoles frais (+1,01%) et des produits ali-
mentaires industriels (+2,3%). La hausse des prix a aussi
concerné les biens manufacturés (+3,87%) et les services
(+2,56%) sur la période janvier-février 2019 par rapport à
la même période de 2018. Pour rappel, le taux d’inflation
a atteint 4,3% en 2018. 

N. I.

Le commandement de la Gendarmerie nationale a pris une série
de mesures «efficaces» pour garantir la sécurité et la tranquilli-
té publiques des citoyens à l’occasion des vacances scolaires de
printemps, marquées par un mouvement dense des personne et
de véhicules sur les routes et lieux de détente a indiqué, hier, un
communiqué de ce corps de sécurité. «Tous les moyens maté-
riels et humains des unités de la Gendarmerie nationale sont

ainsi mobilisés, à travers le territoire national pour surveiller des
axes routiers et garantir la fluidité de la circulation», assure la
même source. La sécurité et la quiétude seront également assu-
rés, dans les lieux qui connaissent un grand afflux des citoyens
et des familles durant cette période, à l’instar des lieux de repos
et de détente, les forêts, lieux de loisir, les stations balnéaires,
les stations de transport terrestre et ferroviaires de voyageurs
dans le territoire de compétence. Les patrouilles pédestres
seront, par ailleurs, «multipliées de nuit comme de jour, pour
sécuriser le déplacement des citoyens et les lieux de destination,
garantir leur sécurité et préserver leurs biens par la présence ren-
forcée et continue la gendarmerie de proximité», relève la même
source. Le numéro vert «10 55» de la Gendarmerie nationale
reste, en outre, à la disposition des citoyens pour solliciter aide
et assistance, et, au besoin, les citoyens peuvent également
consulter le site électronique https://ppgn.mdn.dz pour déposer
les pré-plaintes, envoyer des informations à distance ou aviser
d’un crime, quelle que soit sa nature.
Les usagers de la route peuvent, par ailleurs, recourir au site
électronique www.tariki.dz, ainsi qu’à l’application «tariki»
pour s’informer de l’état des routes et les nouvelles s’y affé-
rentes, en temps réel, tels que les probables itinéraires, la
météorologie, les routes qui connaissent une densité de circu-
lation et déterminer les points noires sur le réseau routier.
Enfin, le commandement de la Gendarmerie nationale appelle
les usagers de la route à «respecter le code de la route et se
plier aux règles de la bonne conduite pour leur sécurité, ainsi
que celle des autres». H. H.

Office national des statistiques

L’inflation à 4,1% sur un an en février 2019

Vacances scolaires 
Des mesures pour assurer la sécurité des citoyens 

Agriculture 
Lancement d’un projet 
de restauration des forêts 
en Méditerranée 
Un projet de restauration des forêts en

Méditerranée a été lancé récemment, par le
secrétariat de l’UPM (Union pour la
Méditerranée) et l’Organisation des Nations
unies pour l’alimentation et l’agriculture (FAO).
La mise en œuvre de cette initiative contribuera
à la restauration des écosystèmes, à l’adaptation
au changement climatique et à la préservation de
la biodiversité, grâce à l’Initiative internationale
sur le climat du ministère fédéral allemand de
l’Environnement, de la Conservation de la
nature et de la Sécurité nucléaire (BMU), a
indiqué un communiqué de l’UPM. Ce projet a
pour but de «renforcer la restauration des forêts
et des paysages pour restaurer la biodiversité et
promouvoir des approches communes
d’atténuation et d’adaptation en Méditerranée»,
selon la même source. Ce projet aura,
également, un impact direct sur la population
locale, en particulier dans les zones rurales
bénéficiant d’écosystèmes plus riches. Il a été
approuvé par les 43 pays de l’Union pour la
Méditerranée, en décembre 2018. Il implique de
multiples partenaires dans la région et prévoit
une mise en œuvre potentielle dans d’autres
pays méditerranéens. 
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22e édition de Salon international du mobilier hospitalier médical  

Plus de 310 exposants de 20 pays se donnent
rendez-vous le mois prochain à Oran

Plus de 310 exposants prendront part à la 22e édition du Salon international du mobilier
hospitalier-Benahmed», a-t-on appris des organisateurs.

Q uelque 310 exposants de plus de
20 pays ont confirmé leur partici-
pation; toutefois, la liste reste

ouverte pour plus de participants, sou-
ligne la même source. Outre l’Algérie,
cette édition verra la présence de firmes
venues de France, d’Espagne, d’Italie, de
Belgique, de Suisse, de Chine, de Corée,
de Pologne, d’Autriche, des USA et
d’Inde entre autres. Les thématiques d’ex-
position, retenues durant les quatre jours
réservées à l’événement, toucheront les
équipements de secours et de sauvetage,
le matériel et les fournitures pour la phy-
siothérapie et l’orthopédie ainsi que le
mobilier hospitalier et les fournitures pour
l’hygiène hospitalière, les équipements et
les produits dentaires, ainsi que les équi-
pements et les produits de laboratoires, et
d’imagerie médicale, a-t-on indiqué. 
Plus d’une centaine d’entreprises algé-
riennes participeront à cette manifestation
dans le but de faire valoir le potentiel
national en la matière principalement en
mobilier hospitalier, note-t-on. Les firmes

participantes feront valoir leurs perfor-
mances et leur savoir-faire en matière
d’imagerie médicale, de matériel médico-
chirurgical, de la chirurgie dentaire, des
laboratoires d’analyses, de l’orthopédie
ainsi que les logiciels et autres prestations
spécialisées. Un riche programme scienti-
fique a été concocté par les organisateurs,
marqué par la 1e conférence internationa-
le sur l’innovation en biomécanique et
biomatériaux (ICIBAB 2019), organisée
par le laboratoire de biomécanique appli-
quée de l’Ecole nationale polytechnique
d’Oran Maurice-Audin.
Des nouveautés et des innovations seront
présentées, lors de cette conférence de
deux jours (10-11 avril), dans les
domaines de modélisation biomécanique,
de la mécanique vasculaire, des prothèses et
orthèses, de l’imagerie et l’anatomie 3D, la
robotique en médecine, le handicap et la
réhabilitation, entre autres. Le Simem est
organisé par l’agence de communication
événementielle «Krizalid’Or», basée à
Oran, avec le soutien du ministère de la

Santé, de la Population et de la Réforme
hospitalière. Plus de 10 000 visiteurs
essentiellement des professionnels de

toutes les régions du pays sont attendus
lors de ce Salon de quatre jours. 

Lehouari K.

L’instauration d’un salaire minimum,
selon qu’il soit élevé ou bas, peut avoir un
effet négatif comme il peut avoir un effet
positif sur les employés, stipule une analy-
se publiée sur le site web du Fonds moné-
taire international (FMI), qui se penche sur
le niveau optimal auquel il devrait être éta-
bli.  Dans une analyse établie par l’écono-
miste principal au département Asie et
Pacifique du FMI, Piyporn Sodsriwiboon
et l’économiste principal au département
Afrique du FMI, Gabriel Srour, il est ques-
tion de dresser des conclusions des diffé-
rentes études menées sur les effets de
l’instauration d’un salaire minimum. 
Pour des raisons morales, sociales et éco-
nomiques et principalement pour accroître
les revenus des travailleurs au plus bas de
l’échelle et d’améliorer leurs conditions de
vie tout en réduisant les inégalités et en
favorisant l’intégration sociale, il est justi-
fié l’instauration d’un salaire minimum
fixé en général par les pouvoirs publics et
révisé régulièrement en consultation avec

les organisations patronales et syndicales,
est-il noté dans la publication. 
Certains pays, comme la France, détermi-
nent un minimum universel pour l’en-
semble de l’économie, tandis que d’autres,
l’Afrique du Sud et la Nouvelle-Zélande,
par exemple, établissent une distinction
entre les différents secteurs et catégories
de travailleurs. Les opposants au salaire
minimum estiment que celui-ci est contre-
productif, car il perturbe le marché du tra-
vail, préconisant alors d’autres mesures,
plus ciblées et créant moins de déséqui-
libres, peuvent permettre d’assurer une
aide sociale, soulignent les deux écono-
mistes. Premièrement, il est possible que
les employeurs n’appliquent pas la législa-
tion relative au salaire minimum dans les
pays où l’économie informelle est omni-
présente, les employeurs versant souvent,
par exemple, à leurs salariés des complé-
ments de salaire officieux (paiements par
enveloppe) pour échapper à l’impôt et aux
cotisations sociales. Selon les auteurs de

l’analyse, dans de telles circonstances,
l’employeur peut réagir à une hausse du
salaire minimum en réduisant ces complé-
ments, ce qui, au bout du compte, main-
tient inchangée la rémunération de ses
salariés. Il peut également déclarer un
chiffre inférieur au nombre d’heures effec-
tivement travaillées par ses salariés, qui ne
voient donc pas leur rémunération totale
augmenter, ou bien déclarer qu’il ne
compte pas de salarié du tout et ainsi se
soustraire complètement à la législation en
la matière. Deuxièmement, continuent les
économistes, même lorsque les normes
régissant le salaire minimum sont pleine-
ment respectées, un supplément de rému-
nération peut faire l’objet de lourdes coti-
sations sociales et d’une forte imposition
du travail, ce qui en réduit l’incidence sur
le salaire net. 

La hausse du salaire minimum
peut induire des licenciements

Enfin, pour réduire leurs coûts, les
employeurs peuvent compenser une haus-
se du salaire minimum par une réduction
des prestations, du temps de travail ou des
effectifs. Ainsi, les effets potentiels du
salaire minimum sur l’emploi sont au
cœur du débat sur ce dispositif et restent
un sujet de désaccord vu que d’un côté, sur
les marchés concurrentiels, si un salaire
minimum est appliqué et hisse les rémuné-
rations au-dessus des niveaux en vigueur,
certaines entreprises refuseront de verser
un salaire plus élevé et licencieront des
travailleurs. Par ailleurs, ils soulignent que
les travaux de recherche menés pendant
des décennies n’ont pas mis fin au débat,
de nombreux travaux ne parviennent pas à
des conclusions claires. Cela dit, un
consensus semble se dessiner sur le fait
qu’un salaire minimum établi à un niveau
modéré a une incidence légèrement néga-
tive sur l’emploi. Des études récentes

montrent généralement qu’une augmenta-
tion du salaire minimum a des effets
presque nuls sur l’emploi, bien que les
groupes les plus vulnérables, notamment
les jeunes travailleurs et les employés les
moins qualifiés, puissent faire les frais de
cette augmentation. Tandis que des études
empiriques révèlent que les hausses du
salaire minimum ont tendance à réduire
les disparités de salaire, mais uniquement
si elles s’inscrivent dans une action globa-
le en faveur d’une réduction massive de la
pauvreté. Ainsi, les résultats obtenus à la
suite de l’instauration d’un salaire mini-
mum ont toutefois des limites s’il est éta-
bli à un niveau trop élevé, il peut alors être
à l’origine de nombreuses pertes d’emploi
et avoir ainsi des répercussions néfastes
sur les équilibres économiques, creusant
ainsi les inégalités à mesure que des tra-
vailleurs à faible revenu perdent leur
emploi. En outre, une hausse du salaire
minimum peut entraîner une revue à la
hausse de l’ensemble de la structure sala-
riale, laquelle reproduit alors les mêmes
disparités de rémunération, car les entre-
prises veulent que leurs salariés les plus
productifs soient mieux rémunérés.
«Admettons qu’un salaire minimum bas
est bénéfique et qu’un salaire minimum
élevé est néfaste : quel est donc le niveau
optimal auquel il devrait être établi ?»,
s’interrogent les deux économistes qui
précisent que peu d’études traitent directe-
ment de cette question. Le peu d’études
qui abordent le sujet, continuent-ils, fixent
le niveau idéal entre 25 % et 50 % du
salaire moyen. Ils préconisent alors que
«dans la pratique, le salaire minimum
devrait être instauré en faisant en sorte que
la croissance économique continue d’être
conforme aux gains de productivité, ce qui
laisse à penser que les modalités de son
instauration ne devraient pas être confiées
à des responsables politiques, mais à des
experts indépendants». 

N. I.

FMI
Salaire minimum, son instauration peut être bénéfique

comme néfaste sur les travailleurs



8 L’Echo du Centre

Dimanche 24 mars 2019

lechodalgerie-dz.comwww.

Ce programme financé par l’Union européenne (UE) et
lancé en 2016 par l’ONFAA (Office national des filières
agricoles et agroalimentaires) concerne les filières maraî-
chères, les dattes pour la zone sud d du pays et l’oléicultu-
re. C’est sur ce dernier point que sont concernées Bouira,
Tizi-Ouzou et Bejaia, notamment grâce à leur haut potentiel
oléicole. En effet, selon Neil Fourati, consultant en agricul-
ture et développement rural et représentant de l’Agence
française de coopération technique internationale, la wilaya
de Bouira est une région à forte vocation oléicole, notam-
ment sa région est, laquelle comporte plus 7800 ha d’oli-
viers en extensif et 82 huileries. Pour cet expert, la nature
dudit projet consiste en aides de l’UE à la filière oléicole,
en coopération avec le ministère de l’Agriculture et du
Développement rural. D’après M. Fourati, le Pasa s’axe sur
deux objectifs principaux : la compétitivité et la gestion de
la filière oléicole, en premier lieu, ensuite l’amélioration de

la performance des acteurs de la filière oléicole. De leur
côté, les services de la DSA de Bouira ont indiqué que ce
projet a été entamé par l’introduction des délégués du pro-
jet auprès des services de la DSA, des professionnels de la
filière oléicole et d’autres secteurs interactifs, dont l’envi-
ronnement, l’industrie et les mines et d’autres organismes
en rapport. D’autres organismes, tels que le Conseil inter-
professionnel de la filière oléicole, l’Association nationale
de la production et du développement de l’olive, des cher-
cheurs et chefs de projets de l’INRA (Institut national de la
recherche agronomique d’Algérie) et des consultants natio-
naux et internationaux, ont été associés à ce programme.
Pour Adel Ourabah, expert et consultant dans le secteur de
l’oléiculture, le lancement de ce programme à Bouira est
“en bonne voie”, puisque selon lui, la première étape
consiste à présenter et identifier l’ensemble des acteurs et
leur dynamique. “Dans un deuxième temps, nous travaille-

rons plus spécifiquement dans la filière oléicole.
Cependant, là nous sommes au stade de la présentation avec
un atelier de travail pour distinguer les contradictions que
traverse cette filière”, a-t-il tenu à préciser. “La filière oléi-
cole est la porte d’entrée de ce projet, et celle-ci se base sur
des débouchés. Il y a plein de facteurs qui interviennent
dans cette filière sans qu’ils soient directement liés”, a
déploré M. Ourabah. Pour le DSA de Bouira, Guenoun
Djoudi, la concrétisation du Pasa passe obligatoirement par
un investissement réfléchi des ressources financière accor-
dées : “Il s’agit de penser comment mettre de l’argent intel-
ligemment, tout en tenant compte de la particularité de
chaque région. Nous avons un plan d’action, mais il faudra
d’abord cadrer la filière, et l’important est de discuter avec
les acteurs.” À titre indicatif, la wilaya de Bouira possède
un parc oléicole estimé à 37 000 ha, dont 27 000 ha sont en
production.

Le taux de remplissage du barrage Taksebt
dans la wilaya de Tizi-Ouzou est de 91%, et
cela devrait permettre de passer un été sans
tension, a indiqué le directeur de wilaya de
l’Algérienne des eaux, Amar Berzouk, qui
s’est exprimé hier lors d’un point de presse

et ce, en présence des représentants de la
direction de l’hydraulique. Au cours de
cette rencontre traditionnelle, entrant dans
le cadre de la célébration de la Journée
mondiale de l’eau, coïncidant avec le 22
mars de chaque année, et placée cette année

sous le slogan “Ne laisser personne de
côté”, le directeur de l’ADE a fait le point
sur son secteur en soulignant aussi que le
taux de raccordement en eau a atteint les
98% dans toute la wilaya et de préciser dans
ce sillage que Tizi-Ouzou compte 200 sta-
tions de pompage et 8 000 km de réseaux
que “nous devons préserver”, a-t-il insisté.
Il ajoute que “l’ADE a investi, durant l’an-
née 2018, 16 milliards de dinars dans 108
opérations, et ce, dans le seul objectif
d’améliorer l’alimentation en eau de toute
la wilaya”.  Sur un autre registre, M.
Berzouk indiquera que l’ADE fait malheu-
reusement face à un chiffre important en
matière de créances qui est de 200 milliards
de centimes, dont 70 milliards concernent
des administrations de la wilaya notamment
les APC qui cumulent 50 milliards d’im-
payés. “En ce qui concerne les APC, le
ministère de l’Intérieur et des Collectivités
locales a octroyé 17 milliards pour amortir
un peu ce crédit ce qui devra aussi soulager
quelque peu notre entreprise”, a précisé
Amar Berzouk. “L’ADE connaît également
un phénomène de vol de l’eau par des bran-

chements illicites, et la dernière opération
de maintenance a permis de supprimer 2
000 branchements alors que 8 190 fuites
d’eau ont été réparées en 2018”, souligne-t-
il. Par ailleurs, le directeur de l’ADE évo-
quera le problème d’eau dans la région
d’Illiltène dont le conflit entre certains vil-
lages autour des sources a failli dégénérer.
Sur cette question, Berzouk a estimé que
“l’entreprise chargée de réaliser un réser-
voir d’eau dans cette commune a été enga-
gée pour un délai de réalisation de 6 mois
alors que celle des différents réseaux AEP
devrait aussi s’étaler sur une période de 6 à
8 mois. Ce projet va permettre de répartir
l’eau équitablement entre les différents vil-
lages en conflit avant d’appeler les citoyens
à dépasser un certain cap pour aller vers le
meilleur, et ce, avec l’effort et la compré-
hension de tout le monde, car nous ne
devons pas léguer des problèmes à nos
enfants, mais leur assurer plutôt un service
de l’eau”, dira le directeur de l’ADE. Enfin,
il est à préciser que l’ADE de Tizi-Ouzou
gère quelque 67 communes, soit 96% du
nombre total des communes de la wilaya.

Bouira

Un programme d’appui à l’agriculture lancé par l’ONFAA

Tizi-Ouzou

Le barrage de taksebt à fait le plein

Bouira 
Raccordement au réseau d’alimentation en eau potable

pour quasi totalité de communes de la wilaya
Quarante-quatre (44) communes de la wilaya de Bouira ont été raccordées au réseau d’alimentation en eau potable (AEP) dont la gestion de

la ressource est assurée par l’Algérienne des Eaux (ADE), a-t-on appris des services de cette entreprise publique

«S ur les 45 communes que compte
la wilaya 44 sont raccordées au
réseau d’AEP et gérées par

l’ADE», a précisé le directeur de l’ADE,
Ramdane Haouchène, en marge de la visite
au barrage de Tilesdit effectué par le wali de
Bouira, Mustapha Limani où il a visité une
série d’activités de l’ADE à l’occasion de la
Journée mondiale de l’eau. «La situation
s’est beaucoup améliorée par rapport aux
années précédentes et les projets de dévelop-
pement se poursuivent toujours pour raccor-
der durant cette année 2019, quelque 192
Douar ainsi que la seule commune restante,
qui est celle d’Aghbalou», s’est réjoui M.
Haouchène. Au barrage de Tilesdit
(Bechloul), le premier responsable de la
wilaya a inauguré une exposition d’équipe-
ments, de matériels ainsi que des produits
utilisés par les laboratoires dans l’analyse et
le traitement de l’eau. L’exposition est
dédiée aussi à tous les types de conduites,
pièces de raccordement, ainsi qu’aux appa-
reils de détection des fuites. En prévision de
la période estivale, l’Algérienne des eaux a
saisi cette occasion pour présenter tout un
exposé portant sur les mesures prises, dont le
nettoyage et la désinfection de tous les
ouvrages hydrauliques de la wilaya (bâches,
réservoirs et châteaux d’eau). «Dans ce

cadre, l’ADE a décidé de constituer un stock
de secours des pièces de réparation élec-
triques et hydromécaniques», a expliqué   M.
Haouchène. L’ADE a élaboré aussi un pro-
gramme de permanence d’astreinte et un
autre programme de distribution, en collabo-
ration avec les autorités locales de la wilaya
pour les localités non desservies au quoti-
dien, selon les détails fournis par le même
responsable. Un dispositif d’appoint en
camions-citernes pour répondre à tout éven-
tuel besoin en cas de coupure ou de fuite, a-
t-il ajouté. Dans un point de presse, tenu en
marge de sa visite au barrage Tilesdit, le wali
de Bouira s’est dit satisfait des progrès
«remarquables réalisés ces dernières années
dans la wilaya» grâce, a-t-il dit, «à la réalisa-
tion d’une série de projets hydrauliques
ayant permis de satisfaire la demande en
matière d’eau potable pour une population
globale de 681 163 habitants». Pour la
commune d’Aghbalou (Est de Bouira), le
premier magistrat de la wilaya a assuré
qu’elle serait raccordée à l’AEP d’ici au
mois de ramadan. «La wilaya de Bouira a
une capacité de stockage importante, ce
qui lui permettra d’assurer facilement les
besoins de la wilaya durant deux à trois
ans, donc l’été et le ramadan passeront
dans de bonnes conditions pour les

citoyens», a-t-il assuré. Alimentée au quoti-
dien à 88 %, avec une dotation moyenne de
172 Litres/Habitant/Jour, la wilaya de Bouira
compte actuellement 81 stations de pompa-
ge, 303 réservoirs, 133 forages et puits, une
station de traitement, et jouit d’une capacité

de stockage de 125 695 M3, selon les
chiffres donnés par le directeur de l’ADE.
Par ailleurs, M. Haouchène a fait savoir
qu’en 2018 ses services avaient réussi à répa-
rer 8 206 cas enregistrés à travers les diffé-
rentes communes de la wilaya de Bouira.
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Souk Ahras
Plus de 5600 quintaux 
de liège récoltés en 2018
Pas moins de 5626 quintaux de liège ont été
récoltés durant la saison 2018 à travers les forêts
de la wilaya de Souk Ahras, a indiqué le chef
service de gestion des ressources à la
Conservation des forêts, Mohamed Zine. Assurée
par l’Entreprise régionale de génie rural (ERGR),
cette récolte de liège obtenue, notamment, dans
les forêts d’Ouled Bechih, Fedj El Magtaâ et
Rezgoune (675 hectares) a dépassé de 11% les
prévisions de la Conservation des forêts et a
généré 160 emplois saisonniers, a précisé le
responsable, soulignant que la wilaya de 
Souk Ahras se place grâce à cette production 
au 5e rang des 19 wilayas du pays comptant des
forêts de chêne-liège. Des efforts sont
actuellement déployés pour réhabiliter les forêts
de chêne-liège par l’ouverture de piste, le
creusage de tranchées et le reboisement, selon la
Conservation des forêts. Le liège récolté est
vendu aux enchères aux opérateurs de
transformation opérant à Skikda, Jijel, Annaba et
Béjaïa avant son exportation vers l’Europe
(Portugal, Espagne, Italie et France), est-il
indiqué. Les forêts occupent 88 932 hectares, soit
22% de la superficie de la wilaya, dont 14 331
hectares de peuplements de chêne-liège répartis
sur les forêts d’Ouled Bechih, Fedj El Magtaâ,
Oued Leghnem, Boumezrane et Fedj Laâmed où
les précipitations annuelles moyennes atteignent
600 mm. Les autorités locales ont présidé la
distribution de 279 certificats d’aptitude au
permis de chasse et la distinction des enfants du
Centre psychopédagogique des enfants déficients
mentaux qui a accueilli les activités de
célébration de la Journée internationale de l’arbre.

Constantine 

Extension des superficies de production 
de fourrages à plus de 11 000 hectares

Les superficies consacrées à la production de fourrages ont atteint au titre de la campagne agricole 2018-2019, 11 155 hectares, 
avec une hausse de près de 200 hectares comparée à la saison agricole précédente, selon le Directeur des services agricoles, (DSA) Yacine Ghedir

Des mesures urgentes à mettre en place 
pour réglementer l’exploitation du pin pignon

L’ extension des superficies réservées à la
production de fourrages est «nécessaire
pour améliorer les revenus des agricul-

teurs de la wilaya» et «augmenter le rendement
des productions des filières liées à cette produc-
tion à l’instar de l’élevage des animaux et la pro-
duction laitière», a précisé le même responsable.
La superficie allouée à la production des fourrages
traduit les efforts consentis pour récupérer les
terres en jachère, a ajouté la même source, souli-
gnant que les mesures prises sont «un facteur
essentiel» qui contribue à la hausse des superficies
agricoles utiles de cette filière concentrée, notam-
ment, dans les daïras de Zighoud-Youcef, d’Ibn
Ziad et d’El Khroub. 
La wilaya de Constantine a réalisé la saison agri-
cole en cours «une augmentation considérable» en
matière de production de fourrages, dépassant 619
000 quintaux, soit une moyenne de production de
58 quintaux / hectare, selon  Ghediri, affirmant
que la récolte enregistrée à l’échelle locale est
jugée «bonne». 
La production des fourrages secs qui est estimée à
247 735 quintaux a été réalisée sur une superficie
de 5470 hectares avec une production moyenne de

45 quintaux/ha, tandis que celle des fourrages
verts est évaluée à 372 240 quintaux, enregistrée
sur une superficie de 5551 hectares, avec un ren-
dement moyen de 70 quintaux/ha, a-t-il détaillé.
La wilaya de Constantine dispose actuellement de
plus de 15 espèces de fourrages (secs et verts) à
l’instar de l’avoine fourragère, le pois fourragé,
l’orge verte, la féverole et le triticale. La récolte
réalisée contribuera d’une manière directe, a-t-il
fait savoir, à l’alimentation aussi bien de plus de
50 000 bovins, 180 000 ovins et 10 000 caprins de
la wilaya que d’autres relevant des wilayas limi-
trophes en plus de l’encouragement des éleveurs à
l’investissement, notamment, dans le domaine de
la production des viandes rouges et du lait. 
De son côté, Mohamed Haroun, un agriculteur et
propriétaire d’une entreprise spécialisée dans la
production des fourrages et l’aliment du bétail, a
précisé que plus de 80% de sa production en plus
de celle d’autres agriculteurs de la wilaya, sont
commercialisés dans les régions limitrophes, sou-
lignant que la wilaya de Constantine peut contri-
buer de manière «significative» à donner une
valeur ajoutée à d’autres produits agricoles en par-
ticulier le lait.

Des mesures organisationnelles sont en cours d’élaboration
à Constantine pour réglementer l’exploitation du pin
pignon, considérée comme une espèce rare, a-t-on indiqué
auprès de la Conservation des forêts, à l’occasion de la
célébration de la Journée internationale des forêts. 
Cette espèce cultivée sur 1000 hectares essentiellement sur
le massif de Djebel El Ouahch, est actuellement commer-
cialisée clandestinement et acheminée vers des pays de
l’Europe par des particuliers à des prix exorbitants, a préci-
sé  un inspecteur de la Conservation des forêts, Aïssa  Filali,
relevant «l’urgence» de réglementer cette activité. 

Une commission composée des Services de la wilaya et de
sécurité a été mise en place pour étudier les mesures à
prendre pour réglementer cette  activité aux avantages éco-
nomique, écologique et environnemental, a souligné le
même responsable, qui a mis l’accent sur l’importance de
la préservation de cette espèce rare cultivée comme arbre
ornemental et aussi pour ses graines comestibles très
concentrées en acides gras essentiels. Le même responsable
a aussi fait part d’une réflexion pour organiser la culture et
l’exploitation des plantes médicinales et aromatiques dont
dispose la wilaya de Constantine (environ 20 espèces),

actuellement commercialisées de manière «irrégulière». La
Conservation des forêts de la wilaya, de concert avec les
Services de sécurité œuvrent à asseoir les conditions favo-
rables permettant la préservation de quelques espèces ani-
males existant à Constantine menacées d’extinction comme
le loup doré, le renard roux et la hyène rayé, a fait savoir la
même source. La célébration de la Journée internationale
des forêts et celle de l’eau a été  marquée par l’ouverture à
la Maison de la culture Malek-Haddad d’une manifestation
«Portes ouvertes» sur ces 2 secteurs, leurs missions, objec-
tifs et projets, notamment. 

Une campagne de plantation de plus 1500
arbres, de différentes essences, a été lancée,
à travers diverses localités de la wilaya d’El
Tarf. Organisée par la Direction de la
Conservation des forêts (DCF), cette cam-
pagne cible différentes Institutions
publiques (Écoles, hôpitaux, sièges d’entre-
prises) relevant de cette wilaya frontalière,
réputée pour la diversité de son potentiel
forestier, estimé à 
165 000 hectares, dont 74 000 hectares de
subéraies, a indiqué la responsable du
Service extension, protection et mise en
valeur des terres à la DCF, Mounia

Bahroun. Sous le slogan «Les forêts et
l’éducation», cette campagne a vu la parti-
cipation de plus de 100 Établissements sco-
laires, tous paliers confondus, ainsi que des
groupes des Scouts musulmans algériens
(SMA) et de nombreux autres partenaires, a
signalé la même source, précisant, en outre,
que la mise sous terre des arbustes à travers
divers endroits, se poursuivra durant toute
la semaine en cours, coïncidant, également,
avec les vacances scolaires. En plus de la
mise en exergue du rôle de l’arbre dans la
protection de l’environnement des facteurs
de pollution,  notamment, cette campagne

ambitionne,  également, d’inculquer aux
générations montantes la culture de l’envi-
ronnement ainsi que l’importance de la pré-
servation du potentiel  forestier, «essentiel-
le pour l’équilibre des écosystèmes de cette
région et à la pérennité de ses richesses».
L’autre objectif recherché à travers cette
campagne de reboisement est d’atteindre
l’ensemble des couches de la population,
notamment, les enfants, qui doivent être
sensibilisés à l’importance des forêts et des
arbres pour pouvoir se reconnecter «à nou-
veau» et surtout «durablement» à la nature,
a noté la même source. 

L’opération de remplissage du barrage de la commune de
Bouzina, distante de 90 km au sud de la ville de Batna, sera lan-
cée «début juillet prochain», a affirmé, jeudi, le Directeur des
ressources en eau, Abdelkarim Chebri. «Les travaux d’aména-
gement du périmètre du barrage seront engagés par la suite, tan-
dis que l’exploitation des eaux du barrage devra avoir lieu dans
une année après son remplissage», a précisé le même respon-
sable en marge des «Portes ouvertes» sur le secteur des
Ressources en eau au Centre de loisirs scientifiques à la Journée
mondiale de l’eau. Cet ouvrage, dont le taux d’avancement des
travaux a atteint actuellement 80%, aura une capacité de stoc-
kage de 18 millions de m3 et sera exploité pour l’alimentation

en eau des communes de Bouzina, Menaâ et Tigharghar, et pour
l’irrigation de 250 hectares extensibles à 570 hectares dans une
seconde phase. Lancé en travaux en 2014 pour 10 milliards de
dinars, ce projet a enregistré du retard dans la réalisation «dû à
des entraves techniques liées à la nature difficile du site», a
expliqué Abdelkarim Chebri. Ce barrage, est le 2e du genre dans
la wilaya de Batna après celui de Koudiat Medouar à Timgad
capable de retenir 74 millions m3 d’eau. Deux projets de nou-
veaux barrages sont retenus pour la capitale des Aurès, à
Berriche dans la commune de Maâfa, et à Beni Fedhala dont les
appels d’offres pour leurs études ont été lancés, a ajouté le
Directeur des ressources en eau.

El Tarf

Une campagne de plantation de plus 
de 1 500 arbres 

Batna 

Lancement, à partir de juillet, de l’opération 
de remplissage du barrage de Bouzina
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L’Observatoire régional de santé d’Oran a
enregistré une baisse annuelle de 4,4%
des cas de tuberculose dans certaines
wilayas de l’Ouest du pays, a indiqué lors
d’une rencontre à Aïn Témouchent la
Directrice de cette instance relevant de
l’Institut national de santé publique
(INSP), le Dr Nawal Belarbi. Cette spé-
cialiste en épidémiologie a souligné, lors
de cette rencontre régionale sur les méca-
nismes de lutte contre la tuberculose
organisée par l’Observatoire dans le
cadre de la Journée mondiale de lutte
contre cette maladie célébrée le 24 mars,
que les cas de tuberculose pulmonaire
contagieux et de tuberculose aïgue ont
enregistré une baisse significative de
4,4% par an dans l’Ouest algérien. 
Les objectifs de diagnostic et de dépista-
ge de la tuberculose «ont été concrétisés à
plus de 90%», a indiqué cette spécialiste,
lors de cette rencontre régionale qui a vu

la participation des praticiens de la santé
publique et des spécialistes de 10 wilayas
de l’ouest du pays, déclarant que :
«L’enjeu actuel est d’obtenir davantage
de résultats en matière de contrôle et de
lutte contre cette maladie.» 
Le Dr Belarbi a affirmé que : «Le citoyen
doit être un facteur clé dans la protection
de sa santé et dans la lutte contre la tuber-
culose», tout en focalisant sur le travail de
sensibilisation des médias pour accompa-
gner ces efforts. Le Dr Boughoufala, de
l’Institut national de santé publique, a fait
état de 22 685 cas de tuberculose recensés
à travers le pays en 2018, soit 50 cas sur 
100 000 habitants, «des indices inquié-
tants», a-t-elle considéré, tout en souli-
gnant, cependant, que le Plan de préven-
tion adopté par le ministère de la Santé,
de la Population et de la Réforme hospi-
talière «maîtrise la situation en enregis-
trant une baisse constante chaque année.»

L’intervenante au cours de la rencontre a
mis l’accent sur l’importance de la prise
de conscience du malade, «qui doit
s’adapter aux différentes étapes de traite-
ment sans interruption sur 6 mois, chose
qui n’est pas difficile, et suivre les
conseils et orientations du médecin trai-
tant.» Le Directeur de la santé et de la
population d’Aïn Témouchent, Mohamed
Laïb, a fait état de l’enregistrement, la fin
2018, de 30 cas de tuberculose dans la
wilaya, contrairement aux 3 années pré-
cédentes où 39 cas ont été signalés par an.
Le même responsable a ajouté que l’ap-
plication du Programme national de lutte
contre la tuberculose, adopté par le
ministère de tutelle, «a réalisé des résul-
tats probants» en fournissant en quanti-
tés suffisantes des vaccins distribués à
travers les unités antituberculose rele-
vant de 4 Établissements de santé de
proximité de la wilaya.

Vingt centres ruraux de la wilaya de Tissemsilt ont été alimen-
tés en eau potable en 2018 à partir des barrages de Koudiet
Rosfa et Bouzegza, a-t-on appris auprès du Directeur des res-
sources en eau. Benahmed Aïssa a indiqué, en marge des
«Portes ouvertes» sur le secteur des Ressources en eau, que
cette opération inscrite dans le cadre du programme d’alimen-
tation des agglomérations rurales en eau potable a ciblé les
douars situés dans les communes de Lardjem, Khemisti, Sidi
Lantri, Maâcem, Lazharia, Larbaâ, Boukaïd, Layoune,
Tissemsilt et Ammari. Elle a porté sur la réalisation de plus de
270 km de canalisations et de raccordements aux réservoirs
principaux situés dans les communes précitées, a ajouté le res-
ponsable, faisant savoir que cette opération destinée à plus de
4000 foyers a permis d’atteindre une ratio variant entre 100 et
150 litres par jour / citoyen. En début d’année en cours, des
opérations de raccordement de 16 centres ruraux des communes
de Bordj Bounaâma, Sidi Abed, Amari, Khemisti, Tissemsilt et
Ouled Bessam ont été lancées portant sur la réalisation de 125
km de canalisations et de 16 réservoirs d’eau d’une capacité
globale de 5000 m3. Ces travaux, dont l’achèvement est prévu
en fin d’année courante, touchent plus de 5000 foyers. 

Une fois terminés, le taux de raccordement au réseau de distri-
bution de l’eau potable en zones rurales dans la wilaya attein-
dra plus de 90%. Il est prévu l’alimentation dans la commune
de Sidi Boutouchent (plus de 2000 foyers) en eau potable avant
le mois de Ramadhan à partir du barrage de Derder (Aïn Defla).
Les travaux de cette opération ont enregistré un rythme avancé
de plus de 95%, a-t-on signalé. Par ailleurs, les travaux de réha-
bilitation de la station de traitement d’eau ont été lancés et 3 sta-
tions de pompage ont été raccordés au barrage de Derder, géré
par l’unité de l’Algérienne des Eaux (ADE), permettant d’aug-
menter la chaîne de production de ce barrage de 6500 m3 actuel-
lement à 15 000 m3 au 2e semestre de l’année en cours. 
Les «Portes ouvertes», marquées par la présence du wali, Salah
El Affani, ont comporté une exposition des réalisations du sec-
teur jusqu’à la fin de l’année dernière et des activités d’entre-
prises et instances, à l’instar de l’Office national d’assainisse-
ment (ONA) et de l’Agence nationale des barrages et transfert
(ANBT). Les activités de certains clubs verts des Établisse-
ments scolaires et d’associations écologiques de la wilaya ont
été présentées, de même que les missions de la station de wilaya
de la pêche et des ressources halieutiques. 

Aïn Témouchent

Baisse annuelle de 4,4 % des cas de tuberculose
dans les wilayas de l’Ouest du pays

Tissemsilt
Alimentation de 20 centres ruraux en eau potable en 2018

Mostaganem 

1,6 milliard de dinars pour
aménager l’oued Aïn Sefra et sa
reconversion en parc de loisirs
pour familles
Des travaux d’aménagement de l’oued Aïn Sefra
sont en cours à Mostaganem en vue de sa
reconversion en un parc destiné aux familles. 
Une enveloppe de 1,6 milliard de dinars a été
dégagée dans ce sens, a-t-on appris auprès du
Directeur de wilaya des ressources en eau, Moussa
Lebgaâ. Ces actions permettront l’aménagement du
cours de l’oued traversant la ville de Mostaganem
sur une distance de 4 km, son curage,
l’embellissement de ses abords et la réalisation
d’ouvrages d’Art pour faciliter la circulation entre
les 2 rives et plusieurs infrastructures de loisirs,
sportives et culturelles. Ces travaux portent,
également, sur la réalisation d’un réseau
d’assainissement le long de l’oued à partir de 
Sidi Othmane vers l’embouchure pouvant collecter 
150 000 m3 par jour et éliminer 12 embouchures
d’eau usées. Ce projet dont la valeur globale 
a atteint 470 millions de dinars permettra le
transfert de 30 000 m3 de déchets vers le Centre
d’enfouissement technique des déchets, 
la récupération et traitement de 25 000 m3 d’eau par
jour. Par ailleurs, il est prévu la réception, avant
juin prochain, de 2 ouvrages reliant les rives de
l’oued pour un montant de 227 millions de dinars
après la réception du projet de drainage des eaux 
du pont d’Alma vers l’embouchure pour un coût 
de 220 millions de dinars. Des travaux
d’aménagement et d’amélioration urbaine sont en
cours près du port de Mostaganem pour un coût de
19 millions de dinars dont 3,4 millions de dinars
pour la réalisation d’un jet d’eau public similaire à
celui du quartier Tidjdit. Pour sa reconversion en un
parc de détente au profit des familles et un espace
de pratique sportive, le projet d’aménagement de
l’oued Aïn Sefra prévoit la réalisation de 7 stades
de proximité de football, un terrain de basket-ball,
14 terrains de pétanque, a précisé, en outre, le
Directeur des ressources en eau.
Il s’agit, également, de créer 2 espaces de jeux pour
enfants, des jardins et espaces verts, l’exploitation
de la forêt du quartier Kenadès (Castors) comme
espace de détente des familles doté d’une piste
pédestre. Ces travaux permettront l’aménagement
de 2 façades surplombant la mer, la réalisation d’un
théâtre de verdure devant abriter des manifestations
culturelles et artistiques ainsi qu’un parking de
véhicules, a ajouté le même responsable.

lechodalgerie-dz.comwww.

Sidi Bel-Abbès

Distribution de plus de 2100 logements 
de différentes formules

Un quota de 2134 logements de différentes formules a été attribué à Sidi Bel-Abbès. La cérémonie symbolique de remise des clefs
de logements à leurs bénéficiaires s’est déroulée au niveau de la Maison de la culture Kateb-Yacine sise au chef-lieu de wilaya.

L e Directeur de wilaya du logement,
El Hachemi Rachedi, a indiqué que
ce quota de logements est réparti

en 969 logements publics locatifs, 250
logements promotionnels et 800 unités de
logements de type location-vente
«AADL», ajoutant que les aides à l’habitat
rural ont atteint les 115 unités. 
Le responsable a fait savoir qu’il a été pro-
cédé, le 18 février dernier, à la distribution
de 230 unités, dont 110 logements sociaux,
68 de type promotionnel et 52 aides à l’ha-
bitat rural, pour atteindre, durant le 1er tri-
mestre de l’année en cours, une statistique
globale de 2364 logements tous pro-
grammes confondus, et ce, pour toute la
wilaya de Sidi Bel-Abbès. Pour sa part, le
Directeur général de l’Agence nationale de
développement et de l’amélioration du
logement (AADL), Saïd Rouba a déclaré,
qu’en plus de la distribution de 800 loge-
ments de type location-vente, il sera procé-
dé, avant la fin de l’année en cours, à la
réception de 1200 logements de même
type au niveau de la wilaya, faisant obser-
ver que la wilaya de Sidi Bel-Abbès a
bénéficié dans le cadre du programme

2019 d’un quota supplémentaire estimé à
1080 unités et qui est en cours d’études, en
attendant le lancement des travaux à très
court terme. 
Le responsable a souligné que la wilaya de
Sidi Bel-Abbès a bénéficié, également, au
titre du programme 2018, d’un quota de
logements de 3200 unités de type location-
vente, lequel est en chantier suite à la mise
à disposition du foncier par les autorités
locales, rappelant que plus de 7000 loge-
ments de type location-vente ont été attri-
bués récemment au niveau de plusieurs
wilayas du pays, à l’occasion de l’anniver-
saire de la fête de la Victoire. 
Le programme de logements, inscrit à l’in-
dicatif de l’Office de promotion et de la
gestion immobilière (OPGI) à Sidi Bel-
Abbès, comporte 1220 unités de types
locatif public (LPL) et promotionnel aidé
(LPA) à travers 11 daïras, selon les expli-
cations fournies par le Directeur de
l’OPGI, Djebbari Abderrahmane, qui a
annoncé la distribution prochaine de 3000
autres unités à travers les différentes daï-
ras, notamment, à l’occasion des fêtes reli-
gieuses et nationales. 
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Une enveloppe budgétaire de l’ordre de 700
millions de dinars a été dégagée par les pou-
voirs publics au titre de l’année 2019 pour
accompagner les besoins croissants en matiè-
re d’eau potable dans la wilaya de Ghardaïa,
ont indiqué les responsables de la wilaya. 
Cet investissement sera consacré principale-
ment pour une opération de renforcement de
la production et la mobilisation de l’eau
potable souterraine (nappe phréatique ou
albienne), en raison d’une croissance démo-
graphique accélérée et du développement de
la demande des secteurs agricole et industriel
dans la région, a précisé le secrétaire général
de la wilaya. À ce titre, une opération pour un
montant de 500 millions de dinars a été pro-
jetée pour la réalisation de 7 nouveaux
forages équipés pour le renforcement et la
mobilisation de l’eau potable dans les com-
munes de Ghardaïa, Metlili, Zelfana, Hassi
Lefhal, El  Guerrara et El Ménéa, a indiqué
Bouleam Amrani. 200 millions de dinars
seront consacrés à la rénovation, la réhabilita-

tion et l’extension du réseau d’alimentation en
eau potable (AEP) dans les différentes com-
munes, en vue d’améliorer la qualité du servi-
ce, et d’accompagner l’essor urbanistique que
connaît la wilaya, a-t-il ajouté. 
Ces projets permettront d’améliorer, d’optimi-
ser et de rénover les infrastructures de distri-
bution d’eau potable, de lutter contre le gas-
pillage de cette denrée dans une région aride
et de répondre ainsi aux défis de développe-
ment socioéconomique, a-t-il expliqué.
Pour rappel, la wilaya de Ghardaïa compte
actuellement quelque 150 forages d’AEP
dont 6 destinés à l’industrie avec un volume
de 270 302 m3/ jour, de 110 réservoirs de
stockage et château d’eau d’une capacité glo-
bale de plus de 117 000 m3 et un réseau
d’AEP estimé à plus de 1500 km/l, selon les
données de la Direction des ressources en
eau (DRE). Le taux de raccordement en eau
potable dans la wilaya avoisine les 98% avec
une dotation moyenne de 198 litres/jour par
habitant.

Ghardaïa
Une enveloppe financière pour la couverture 

en eau potable

Adrar
L’aquaculture, une filière en plein essor

L’aquaculture a connu ces dernières années un essor remarquable
dans la wilaya d’Adrar à la faveur du nombre sans cesse croissant
des aquaculteurs dans la région, a-t-on appris, ce samedi, des
responsables de la station aquacole d’Adrar. Cette wilaya recense
175 aquaculteurs, plusieurs parmi eux ont bénéficié de sessions de
formation dans la filière dont cinq se sont vus accorder une
formation en Chine, a indiqué le responsable de la station
aquacole, Bouab Mabrouk, en marge de la clôture de la caravane
d’aquaculture initiée à l’université d’Adrar en présence
d’associations d’aquaculteurs. L’intérêt manifesté pour
l’aquaculture dans la wilaya d’Adrar se traduit par le nombre de
bassins d’élevage, soit 309 disséminés au travers de 15 communes
de la wilaya d’Adrar, avec une production annuelle de 65 778
tonnes de poissons d’eau douce. Une rencontre de sensibilisation
sur les perspectives de développement économique de l’élevage
aquacole a été organisée dans le cadre de cette caravane qui s’était
ébranlée début mars en cours pour sillonner les wilayas de
Tindouf, Béchar, la wilaya déléguée d’Aïn Salah (Tamanrasset) et
Adrar, à l’initiative de la Direction régionale de la pêche et des
ressources halieutiques (DPRH), domiciliée à Béchar, et la
Chambre inter-wilayas de la pêche et de l’aquaculture de la wilaya
de Béchar. Cette rencontre a permis de passer en revue les étapes
parcourues par la caravane, la présentation de l’importance
économique de l’aquaculture intégrée à l’agriculture dans le Sud,
en plus de tenir table ouverte pour la dégustation de poissons d’eau
douce au niveau du parc écologique relevant de l’administration
pénitentiaire de la wilaya d’Adrar.

Ouargla 

Nouvelle action pour atténuer le phénomène
de remontée des eaux souterraines

Une nouvelle opération a été lancée pour atténuer le phénomène de la remontée des eaux à Ouargla
qui s’est accentué ces dernières années et menace la santé publique et l’environnement, 

a-t-on appris, ce samedi, de l’entreprise en charge du projet.

L ancée en décembre dernier,
l’opération, qui porte sur la
réduction du niveau de la

nappe souterraine et la réhabilitation
de la station de pompage, de sorte à
atténuer la remontée des eaux dans
les principaux quartiers de la ville et
préserver l’agriculture, a permis
jusqu’ici de pomper et d’évacuer
quelque 1,3 millions m3 d’eaux vers
l’exutoire d’Oum Raneb, dans la
daïra de Sidi Khouiled (20 km au
nord de Ouargla), avec une
moyenne de 35 000 m3/ jour, a
précisé le représentant de
l’entreprise, Hocine Rahmani. 
Ce qui a donné lieu à un
abaissement du niveau de l’eau de
près d’un mètre sous sol, a ajouté
Rahmani.  Le projet, pour lequel a
été alloué un financement de plus de
144 millions de dinars avec un délai
de réalisation fixé à 4 mois,
s’appuie sur la mise en place d’une
conduite en PEHD de 4000 ml et
l’acquisition de deux pompes de
300 litres/ seconde chacune, a-t-il

expliqué. Financée sur budget de
wilaya de 2019, l’opération devra
permettre d’abaisser le niveau des
eaux souterraines et de régler le
phénomène de remontée des eaux,
un des problèmes majeurs de la
région, en plus de préserver le
patrimoine phoenicicole et
l’environnement et d’améliorer le
cadre de vie du citoyen, a-t-il dit.
L’assainissement de la vallée de
Ouargla fait actuellement l’objet
d’un projet intégré et aux normes
internationales, l’un des plus
importants dont a bénéficié la
wilaya ces dix dernières années,
visant la collecte, l’épuration et
l’évacuation des eaux en surplus et
leur transfert vers l’exutoire final de
Sebkhet Sefioune, selon le directeur
des Ressources en eau de la wilaya.
Le projet est à sa troisième tranche
qui est confiée à l’entreprise
nationale Cosider pour un
investissement public de près
de 5 milliards de dinars, a précisé
Noureddine Hamidatou.

Mise en service d’une usine de fabrication d’aliments
pour les poissons d’élevage

L’unité de production d’aliments pour crevettes  et pois-
sons d’eau douce de la ferme pilote d’élevage de cre-
vettes d’eau douce de Hassi Ben Abdallah (20 km de
Ouargla) entrera en exploitation l’année prochaine, a-t-
on appris des responsables de cette ferme aquacole.
Appelée à contribuer au développement de la filière
aquacole et à l’encouragement de l’investissement dans
l’aquaculture en général, cette nouvelle unité, fruit
d’une coopération algéro-sud coréenne, vient de récep-
tionner la bâtisse devant l’abriter, en attendant son équi-
pement sur financement sud-coréen, a précisé le ges-
tionnaire de la ferme, Messaoud Kachi, en marge de la
visite d’une délégation sud-coréenne spécialisée à la

ferme précitée. Cette unité offrira une production d’ali-
ments de dix quintaux par heure, et permettra ainsi de ne
plus recourir à l’importation de ce produit  nutritif et
d’engraissement des crustacées et des poissons d’eau
douce de Corée du Sud et de pays européens et, ainsi,
d’avoir une maîtrise totale et locale de ce segment, a-t-
il expliqué. Bien qu’elle soit nouvellement introduite
dans cette région du Sud, l’aquaculture, dans ses volets
d’élevage de poissons et de crustacées Gammare, la
ferme de Hassi Ben Abdallah a donné lieu à des résul-
tats «encourageants», ouvrant de larges perspectives de
développement de la filière et de création d’emplois, a
estimé le même responsable. Réceptionnée en janvier

2016, cette ferme aquacole, pôle de développement
important de la crevetticulture dans la région devrait
contribuer au  développement de cette expérience et
consolider les connaissances  techniques et les capacités
de développement de cette filière en zones sahariennes,
a indiqué le directeur de la pêche et des ressources
halieutiques (DPRA), Nadir Korichi. Ce projet, d’une
capacité théorique de production totale de 20 à 30
tonnes/an de crevettes à pattes blanches, est composé de
différentes installations, dont un centre de recherche,
des bassins d’élevage et  d’engraissement, d’une unité
de production d’aliments de poissons et de laboratoires
(génétique, microbiologique et qualité de l’eau).
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Une grosse faille de sécurité découverte
sur Google Photos
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Epic Games affirme que le géant chinois 
Tencent n’influence pas ses décisions

Les mots de passe d’entre 200 et 600
millions d’utilisateurs ont été
accessibles à une grande partie des
employés du réseau social. Facebook va
prévenir les personnes touchées et les
inviter à le modifier. Une faille de
sécurité de plus pour Facebook. Selon le
site KrebsOnSecurity, les mots de passe
de millions d’utilisateurs ont été stockés
en clair sur les serveurs de l’entreprise.
Entre 200 et 600 millions d’abonnés à
Facebook et Instagram ont été victimes
de cet incroyable manquement à la
protection des données.
La base de données où étaient stockés
les mots de passe sans protection était
consultée quotidiennement par pas
moins de 2000 employés du réseau
social, qui y avaient accès depuis 2012.
Le problème a été découvert par
Facebook lors d’un audit de sécurité
interne et a été corrigé depuis. Le
groupe a confirmé cette faille dans un
billet de blog, et s’en est expliqué, sans
toutefois présenter d’excuses. Les
utilisateurs concernés vont recevoir
dans les prochains jours une
notification les invitant à rapidement
changer le mot de passe de leurs
réseaux sociaux s’ils le désirent pour
renforcer la sécurité de leurs comptes.

Facebook indique tout de même que
selon ses constatations, il n’y a aucune
preuve d’une utilisation abusive
interne de ses données personnelles et
que par conséquent, l’entreprise ne
forcerait pas ses utilisateurs à

réinitialiser leurs mots de passe. Mark
Zuckerberg a récemment déclaré
vouloir améliorer la confidentialité et
le chiffrement des données
personnelles sur Facebook. Le chemin
semble long avant d’y arriver.

C’est un expert en sécurité
qui a fait la découverte : il a
constaté qu’une faille de
sécurité existait sur Google
Photos. Celle-ci a permis
d’accéder aux données de
localisation d’usagers de
l’application. Aujourd’hui, la
faille a été corrigée par la
firme de Mountain View,
mais il faut néanmoins mettre
à jour Chrome. Google est
bien souvent relativement
préservé des failles de
sécurité. Pourtant, une de ses
applications a été touchée par
un malware : il s’agit de
Google Photos. C’est la
société de sécurité Imperva
qui s’en est aperçue. La faille
de sécurité identifiée donne
ainsi la possibilité à des
personnes d’accéder à
certaines données d’usagers.
Parmi ces données, les lieux
où les utilisateurs ont pris des
photos, et notamment les
personnes qui sont dessus. Il
faut dire que Google Photos
fait appel à l’intelligence
artificielle et à des
algorithmes de
reconnaissance faciale pour
fournir une multitude

d’informations sur les photos
que vous prenez. L’expert en
sécurité à l’origine de la
découverte de la faille, Ron
Masas, a expliqué la façon
dont il a pu accéder aux
données de localisation d’un
usager. La faille en elle-
même n’a rien
d’extraordinaire, et serait
plutôt difficile à exploiter. Il
faut aussi effectuer des
recherches spécifiques pour
parvenir à ses fins. Ron

Masas a précisé les choses : «
J’ai utilisé la balise de lien
HTML pour lancer plusieurs
requêtes dans le moteur de
recherche de Google Photos.
En utilisant JavaScript, j’ai
ensuite mesuré le temps qu’il
fallait pour charger les
images ». C’est par ce
procédé qu’une personne
malveillante et suffisamment
au courant de ce genre de
manipulations peut effectuer
des recherches au sein de

votre compte Google Photos.
Pour cela, elle va utiliser des
requêtes contenant aussi bien
des dates, des lieux que des
personnes. Cela lui permet
ensuite de savoir à quels
endroits vous avez été. Bonne
nouvelle toutefois, Google
n’a pas été long à réagir, et la
faille a été corrigée. Attention
toutefois, elle peut encore
être exploitable, il faut donc
mettre à jour votre navigateur
Chrome.

C’est en octobre dernier qu’Epic
Games a reçu un chèque de la
part du géant chinois Tencent :
1,25 milliard de dollars. Autant
dire une sacrée somme qui
impose la firme comme l’un des
principaux soutiens du studio
derrière Fortnite, Battle Royale du
moment extrêmement populaire à
travers le monde. Autant dire
qu’avec un tel investissement,
beaucoup de questions se posent
quant à l’indépendance supposée
d’Epic Games. Epic Games tente
de rassurer et explique que le

chinois n’influence pas ses
décisions. Non, Epic Games n’est
pas au service de Tencent malgré
un chèque de 1,25 milliard de
dollars reçu de sa part. C’est en
tout cas ce que le responsable de
l’Epic Games Store, Steven
Allison, a expliqué lors d’une
conférence pour la GDC 2019.
Pour l’homme, Epic Games gare
une totale indépendance et seul
Tim Sweeney, big boss de la
firme, prend les décisions en
cohésion avec les employé(e)s.
Tencance n’a pas d’influence sur

notre business. Il ne parlent pas
de ce que nous entreprenons. Ils
ne font pas de suggestions sur ce
que nous devons faire. Ils ne
prennent pas de décisions pour
nous. Ils ne sont pas présents dans
nos bureaux. Tout ce que nous
faisons, nous le faisons avec notre
équipe et le décisionnaire final,
c’est Tim Sweeney. Et il ne reçoit
pas d’ordre de Tencent, vous
pouvez me croire. Un discours
qui devrait rassurer ceux qui
craignaient qu’Epic Games perdre
son indépendance.

Steam  
La nouvelle interface
dévoilée aujourd’hui
Steam devrait bientôt changer de design pour la
deuxième fois de son histoire.  Si le site web de
Valve a bénéficié d’une refonte récemment, le
client desktop reste lui toujours bloqué en 2010.
Un re-design que nous savions être en cours
depuis le mois de novembre a cependant été
dévoilé pendant la Game Developers Conference
plus tôt dans la journée. Si Steam commence à
perdre du terrain face à l’Epic Games Store,
perdant exclusivité après exclusivité, le géant du
jeu vidéo dématérialisé ne compte pas se laisser
faire et travaille depuis plusieurs mois sur une
refonte graphique de son client desktop. Cette
nouvelle interface s’applique autant à la page
d’un jeu qu’à la bibliothèque du joueur. On
retrouve ainsi dans celle-ci la liste d’amis à
droite et des bandeaux horizontaux au centre
affichant la liste des jeux récemment joués et
ceux ayant été mis à jour. La page individuelle
d’un jeu fera comme aujourd’hui la part belle
aux actualités autour du titre, mais des streams
s’ajouteront également à l’ensemble. On
retrouvera au-dessous l’activité personnelle liée
au jeu et Steam gardera désormais un historique
de vos sessions successives. À droite de l’écran
prendront place les succès débloqués, les
captures d’écran publiés et les cartes à échangés
remportées et restantes. Selon PCGamer, ce
nouveau design devrait débarquer dans les
prochains mois, cet été pour être plus précis.

Sony dévoile l’émission
PlayStation State of Play

Le constructeur nippon Sony va sortir
de son mutisme dès la semaine
prochaine via PlayStation State of
Play, une émission dans la veine du
Nintendo Direct de... Nintendo ou de
l’Inside Xbox de Microsoft. Lors de la
surprenante annonce de Sony
Interactive Entertainment concernant
sa non-présence historique à l’E3
2019, un responsable de la firme
japonaise avait laissé entendre que
SIE se devait d’innover et surtout
suivre les tendances du moment en
matière de communication,
notamment en mettant en avant les
réseaux sociaux et en proposant une
communication plus directe avec les
joueurs. Comme Microsoft et
Nintendo, Sony annonce donc à la
surprise générale la création d’une
émission ponctuelle, et en direct live,
dédiée à ses nouveautés.
Le premier numéro de PlayStation
State of Play aura le lundi 25 mars
prochain à 22h et sera diffusé sur
Twitch, YouTube, Twitter et Facebook
: “L’émission State of Play contiendra
des nouvelles et des annonces sur
l’univers de PlayStation. Vous
découvrirez des bandes-annonces, des
annonces et des vidéos de gameplay
inédites des prochains titres PS4 et PS
VR de Sony. 

Facebook a conservé en clair les mots 
de passe de ses utilisateurs sur ses serveurs
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Des pigments naturels présents dans les baies
pourraient aider à traiter le cancer

Une nouvelle étude menée
par l’Université de Finlande
orientale révèle que les
pigments naturels des baies,
appelés anthocyanes,
pourraient être utilisés dans
le développement de
traitements anti-cancer.
Elles sont rouges, bleues ou
pourpres et comptent
parmi les fruits les plus
appréciés et consommés dès
l’arrivée des beaux jours.
Déjà réputées pour leur
haute teneur en fibres, en

vitamines et en
antioxydants, les baies
auraient aussi des vertus
anti-cancer. C’est ce que
révèle une étude menée par
l’Université de Finlande
orientale et dont les
résultats ont été publiés
dans la revue Scientific
Reports. D’après les
chercheurs, les pigments
naturels présents dans les
baies, connus sous le nom
d’anthocyanes, pourraient
être utilisés dans le

Résistantes à tous les traitements,
ces bactéries ne laissent aucune
chance de guérison aux patients
qu’elles contaminent. Les
services de santé américains
s’alarment. Deux cents cas
recensés en 9 mois. Des
«bactéries cauchemardesques» et
des médecins inquiets.

L’antibiorésistance a franchi un
nouveau cap aux Etats-Unis,
alors qu’une étude publiée cette
semaine par les Centres
américains pour le contrôle et la
prévention des maladies (CDC)
s’alarme de la virulence de ces
infections. Semblant sortir d’un
scénario catastrophe, le terme de

«bactéries cauchemardesques» a
été donné par les spécialistes à
des agents infectieux résistant à
tous les médicaments, y compris
les antibiotiques. Sans traitement,
pas de guérison, les symptômes
développés par les patients sont
alors incurables. «Souvent, la
seule solution reste les soins
palliatifs, pour les maintenir en
vie», déplore sur ABC News
Anne Schuchat, l’une des auteurs
de l’étude. Des centaines de
personnes en ont été victimes
courant 2017 à travers 27 Etats
américains. La plupart du temps,
il s’agit personnes déjà malades,
séjournant dans des hôpitaux et
des maisons de retraite, et ayant
eu recours à des perfusions
intraveineuses. Une partie
d’entre elles auraient contracté
ces bactéries à l’étranger, après
avoir voyagé pour se faire opérer
dans un autre pays, où certains
germes résistants sont plus
répandus. Outre leur dangerosité,
c’est surtout la vitesse à laquelle

les bactéries apparaissent et se
répandent qui inquiète les auteurs
de l’étude.  «Environ 2 millions
d’Américains contractent une
infection chaque année et
environ 23 000 en meurent»,
déplore Anne Schuchat. Parmi
ces infections, une part
grandissante devient difficile
voire impossible à soigner.
Le risque ?
Contaminer toujours plus de
personnes avant que de
nouveaux médicaments ne soient
mis sur le marché, mais aussi
rendre impossibles à maîtriser
d’autres bactéries, aujourd’hui
traitables. La priorité des CDC
est donc aujourd’hui de
protéger les personnes en
ralentissant «le développement
de la résistance». Pour cela,
deux axes de prévention :
l’isolement des patients infectés
et le dépistage à grande échelle.
Les médecins espèrent faire
reculer les contaminations de
76% d’ici 2020.

Des bactéries antibiorestantes  se répandent
dangereusement aux États-Unis

Enfant, on craignait de dormir dans le noir.
Adulte, il est plus que temps de vaincre ses
peurs et d’accepter enfin l’obscurité.
Contrairement à ce que l’on pourrait penser,
celle-ci n’est pas notre ennemie. Bien au
contraire, elle peut tout changer au niveau
de notre sommeil. Si naturellement on vit le

jour et on dort la nuit, ce n’est pas sans
raison. Comme la majorité des animaux,
notre organisme est programmé pour se
réveiller avec le soleil et s’endormir avec la
lune. Seul problème, et pas des moindres :
l’électricité, et plus récemment la
technologie, ont fait irruption dans nos vies.
Ecrans bleus, ordinateur, Smartphone,
tablette etc. Mais aussi lumières
intempestives d’un appareil en charge ou
encore de notre radio réveil... Toute
lumière, si infime soit elle, nuit à notre
sommeil. Et donc à notre bien-être. Selon
une étude, l’excès de lumière la nuit
perturberait l’horloge biologique du corps.
Par conséquent, elle provoquerait des
troubles du sommeil, voire des insomnies.
Conclusion : plus l’on dort dans le noir et
meilleure sera notre nuit. Voici donc 3
conseils à appliquer avant de tomber dans
les bras de Morphée. On sort tous les
appareils à écran bleu de notre chambre.
Cela nous oblige à nous endormir sans

lumière bleue, responsable d’une baisse de
mélatonine (l’hormone du sommeil) selon
une étude. De cette façon, on n’est pas
tentée de regarder son portable avant de
s’endormir. Quoiqu’il se passe dans le
monde, cela pourra attendre demain matin.
Cela va peut-être de soi pour certains mais
il est primordial de bien fermer les rideaux
occultants/les stores/les volets de sa
chambre la nuit. Et ce, à 100% afin de
n’avoir aucune lumière extérieure.
Télévision, radio réveil, Wi-fi ou un
quelconque objet branché doivent être hors
ligne la nuit. Appuyer sur le bouton « off »
ou mettre en veille ? Pas suffisant. La
solution : oser débrancher carrément. Mais
comment se réveiller sans radio réveil ni
téléphone dans sa chambre ? C’est très
simple, on se procure un réveil classique
qui fonctionne à pile. En plus d’éviter les
ondes près du cerveau et de la lumière, il
apportera une touche vintage à notre déco
d’intérieur.

Animée par Dr Neïla M.

Des chercheurs
américains définissent 
la boisson la plus
dangereuse pour 
notre santé 
Une équipe de scientifiques
américains a réussi à démontrer que
la consommation d’un milkshake au
chocolat, ne serait-ce qu’une fois,
pourrait endommager
considérablement le système cardio-
vasculaire. Des chercheurs
américains sous la houlette de Tyler
Benson (Augusta University, USA)
affirment avoir déterminé la boisson
la plus dangereuse pour notre
système cardio-vasculaire, relate la
revue Laboratory Investigation. Selon
eux, il s’agirait du milkshake au
chocolat. Pour donner du poids à leur
hypothèse, les scientifiques ont mené
une série d’expériences avec la
participation de plusieurs volontaires,
qui buvaient régulièrement des
milkshakes contenant du lait gras, de
la crème fouettée et de la glace.
Ainsi, les chercheurs ont pu constater
que la consommation d’une telle
boisson, dont la formule ressemble à
celle du milkshake au chocolat,
rendaient les vaisseaux sanguins de
leurs cobayes moins élastiques et
poussaient les globules rouges à
changer provisoirement de forme.
Cependant, tout n’est pas perdu, des
personnes en pleine santé pourraient
tenir le coup et leur organisme
parviendrait à se «réparer»,
expliquent les scientifiques. Toujours
est-il qu’il serait avisé de renoncer à
cette boisson, concluent les
chercheurs.

Les bienfaits
inattendus 
du café révélés
Bonne nouvelle pour tous les accros
au café: en boire trois tasses par jour
aurait un effet positif sur la santé de
l’individu, selon des scientifiques
brésiliens. En revanche, toutes les
bonnes choses doivent être
consommées avec modération,
rappellent les spécialistes, car en
abuser produira un effet inverse sur le
corps humain. Des spécialistes de
l’Université de São Paulo ont appris
que ceux qui consommaient
régulièrement du café avaient moins
les artères «calcifiées», ce qui
signifiait moins de dépôts de calcium
sur la valve aortique de leur cœur, a
rapporté le quotidien britannique
Daily Mail. «Dans notre recherche,
nous avons constaté que la
consommation habituelle de plus de
trois tasses de café par jour diminuait
les chances de calcification
coronarienne», a déclaré l’auteur de
l’étude, Andreia Miranda. En
revanche, les scientifiques rappellent
que consommer plus de trois tasses
par jour serait dangereux pour le
système cardio-vasculaire. Pour
l’instant, les spécialistes ne sont pas
en mesure de déterminer quel élément
de ce breuvage possède un effet
purificateur car cela pourrait être
aussi bien la caféine que les
antioxydants. Dans le cadre de leurs
recherches, les scientifiques de
l’Université de São Paulo ont analysé
les préférences alimentaires ainsi que
l’état des artères de 4.400 personnes.
Auparavant, les spécialistes de
l’Université d’Edinbourg avaient
découvert que le café était composé
de 1.000 éléments bioactifs dont la
plupart avaient un effet thérapeutique,
anti-inflammatoire et anticancéreux
notamment. En outre, selon eux, la
consommation régulière de café
diminue de 15% le développement
des maladies cardio-vasculaires, de
34% celui des cancers et de 36%
celui de la maladie de Parkinson.

Votre capacité à prendre des risques financiers serait
due à une particularité fonctionnelle de votre cerveau

Tous ceux qui sont prêts à prendre des
risques financiers et à en assumer les
conséquences auraient une particularité
physiologique dans la structure de leur
cerveau. C’est du moins ce qu’estiment des
scientifiques américains. Une équipe de
chercheurs de l‘Université de Pennsylvanie
(Philadelphie, USA) affirme avoir déterminé
une corrélation entre la physiologie du

cerveau humain et notre capacité à prendre
des risques financiers, relate la revue
Neuron. Pour donner du poids à leur
hypothèse, les scientifiques ont
minutieusement étudié le comportement de
108 jeunes gens en pleine santé. Ces
derniers ont joué lors de tests à divers jeux
de rôle liés à des risques financiers en tout
genre, pendant que l’activité de leur cerveau

était enregistrée en permanence par des
appareils spéciaux. Au bout de leur
recherche, les scientifiques ont constaté que
tous ceux qui restent calmes face aux
risques financiers et assument ensuite leurs
conséquences avaient de meilleurs liens
fonctionnels entre le cortex préfrontal et le
complexe amygdalien, ainsi que plus de
matière grise dans leur cerveau.
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Livre

Parution d’un recueil de Chabane Imache
ou le «proverbiage» berbère 

Proverbes et dictons kabyles suivis de quelques histoires vraies est le titre d’un nouvel ouvrage de Chabane Imache, 
publié récemment aux éditions Numidie.

L e fils du père fondateur de l’Etoile
nord-africaine, Imache Amar, note dans
l’avant-propos du livre, que le patri-

moine culturel légué par nos aïeux est un trésor
inestimable sur lequel nous devons veiller
jalousement pour le transmettre à notre tour
aux générations futures.
Dans la première partie du recueil, l’auteur a
rassemblé pêle-mêle quelques proverbes, dic-
tons, maximes et adages populaires kabyles,
dont certains, avec la disparition des aînés, sont
rarement usités, donc en danger, ils risquent de
tomber dans l’oubli et d’être effacés de la
mémoire collective, fait-il remarquer. Par
ailleurs, pour une meilleure compréhension,
l’auteur dit avoir tenté «tant bien que mal» une
traduction qui s’apparente beaucoup plus à une
explication en français. D’autre part, certains
proverbes en usage dans cette même langue et
ayant la même signification et la même portée
ont été reproduits littéralement et mis entre
guillemets pour des raisons d’éthique, ajoute
Imache. Dans la 2e partie de l’ouvrage, il a
annexé quelques histoires vraies, formant ainsi
un cocktail inédit servi à l’appréciation du
lecteur. Lounès Améziane, qui a rédigé la pré-
face, souligne que ce livre, en plus de sa valeur

littéraire et pédagogique au sens large, servira
également d’outil didactique à des auteurs de
textes de prose et de poésie. Ces derniers, écrit-
il, y trouveront au besoin les expressions
proverbiales adéquates pour l’enrichissement
de leurs productions littéraires. Né en 1952 au
village Ath Mesvah (Ath Douala), Chabane
Imache est comptable de formation. Il a passé
toute sa carrière dans les services d’intendance
de l’éducation nationale (gestionnaire de col-
lèges et lycées). A la retraite, il mettra à profit
son temps libre pour réaliser un vieux rêve, qui
consistait à faire rééditer les écrits de son père,
Amar Imache, un des fondateurs du premier
mouvement indépendantiste algérien en 1926,
l’Etoile nord-africaine. Il s’est attelé à ce travail
entamé déjà au début des années 1980 et qui n’a
pu être concrétisé qu’en 2012. Un travail à l’is-
sue duquel les brochures et quelques articles du
journal El Oumma des années 1930, rédigés de la
plume de son père, ont pu être rassemblés, com-
pilés et publiés aux éditions l’Odysée, à Tizi-
Ouzou, en novembre 2012, en un seul volume
portant le titre de la première brochure écrite en
1937, «l’Algérie au carrefour». Actuellement,
Chabane Imache se consacre à la production de
ses propres écrits.

Le livre sera à l’honneur à partir de demain, jour qui
marque la première semaine des vacances scolaires
de printemps, dans le cadre du festival local «Lire
en fête» qui aura lieu du 24 au 28 mars et durant
lequel de nombreuses activités ludiques et d’anima-
tion auront lieu. Pour les organisateurs, l’objectif du
festival est de susciter le goût de la lecture au sein
de toutes les catégories sociales. Le festival vise
plus particulièrement à encourager l’intérêt pour le
livre chez l’enfant et à susciter sa curiosité pour le
savoir et la découverte. Ce sera l’occasion aussi
d’ancrer le concept de proximité de la bibliothèque
en faisant participer l’ensemble des bibliothèques
communales à l’événement afin de donner une
application concrète aux conventions de partenariat
signées entre le ministère de la Culture, le ministère
de l’Éducation nationale et le ministère de la
Justice. En effet, le festival a prévu dans ce cadre
l’organisation d’activités culturelles et d’animation
en faisant participer les élèves des différents cycles
et en allant dans les centres de rééducation.

Le coup d’envoi du festival sera donné, le 24 mars
à la place Hamou près de la wilaya où des spectacles
d’échasse, des clowns, des équipes sportives et des
scouts prendront le départ de la route menant vers la
maison de la culture sous les sons de la clique et de
la zorna. Des caravanes culturelles sillonneront les
principales daïras pour favoriser la lecture publique
avec au menu la présentation de spectacles de
clowns, de magie, des concours de dessin et des
cérémonies de distribution de prix, est-il indiqué.
Des ateliers de formation se dérouleront en marge
du festival où un atelier de Soroban mettra en com-
pétition les enfants les plus doués en calcul mental,
un atelier d’activités ludiques pour les petits
débrouillards, un atelier d’apprentissage de la calli-
graphie arabe et un atelier d’initiation à la
musique.Il est également prévu une exposition de
livres qui sera abritée par la maison de la culture
Hassan-El Hassani de Médéa où plusieurs maisons
d’édition nationalesseront présentes, selon le com-
missariat du festival.

Au moins 13 troupes, dédiées au théâtre pour
enfants, prennent part à la semaine de l’enfance
ouverte, ce samedi, à Chlef, a-t-on appris
auprès des organisateurs. 
Une affluence nombreuse de familles
accompagnées de leur progéniture (vacances
scolaires du printemps oblige) a marqué la
première journée de cette manifestation
artistique, abritée par la Maison de la culture de
Chlef. Outre son aspect récréatif, cette semaine
de l’enfance a pour objectif principal de
contribuer à ancrer chez l’enfant, à travers le
théâtre, «nombre de valeurs essentielles
relatives à l’amour du pays, de la famille, du
livre, et de la préservation de l’environnement,
entre autres»,  a déclaré Djilali Dahmani,

directeur de cet établissement culturel. Aussi,
s’est-il félicité de la forte participation des
troupes théâtrales (au nombre de 13), relevant
d’associations culturelles locales, à cet
événement artistique, qui, outre, «son rôle dans
l’ancrage de l’amour du 4e art chez l’enfant, est
d’une contribution certaine dans l’animation de
la scène culturelle locale», a-t-il estimé. 
De nombreuses représentations théâtrales,
appréciées par les parents et leurs enfants, ont
marqué la première journée de cette semaine
culturelle, outre des spectacles de clowns, et
des concours culturels. Cette 4e édition du
genre, à Chlef, se poursuivra jusqu’à samedi
prochain, avec au programme différentes
activités en matinée et en après-midi. 

Médéa
Festival «Lire en fête» à l’occasion

des vacances de printemps

Théâtre pour enfants
13 troupes théâtrales 

à la semaine de l’enfance à Chlef

Tlemcen
Lancement d’une caravane
de représentations théâtrales
et de loisirs pour enfants
Une caravane «Bourgeons du printemps» de représentations théâtrales
et de loisirs pour enfants a été lancée ce samedi à Tlemcen, a-t-on
appris auprès de la maison de la culture  Abdelkader-Alloula de la
ville. Cette caravane est organisée par la Maison de la culture en
collaboration avec le palais des arts et expositions de Tlemcen
jusqu’au 1er avril prochain, pour présenter des pièces théâtrales et des
spectacles éducatifs, de loisirs et de marionnettes à travers les daïras
de Tlemcen, Maghnia, Ghazaouet et Nedroma. Parmi les associations
culturelles participantes à cette manifestation,  «Noudjoum en fen»
(Etoiles de l’art de la wilaya de Tipasa, «Alwane» d’Aïn Sefra
(Naâma), «Abnae echaab» (Enfants du peuple) et «Ichrak» de
Maghnia, «Abnae el akhaoaine (Enfants des deux frères) de
Ghazaouet, «Tagraret», «Cercle blanc» et «Warchat el masrah» (atelier
du théâtre) de la maison de la culture de Tlemcen. 
Cette manifestation, qui coïncide avec les vacances scolaires du
printemps, enregistre la participation de burlesques et de magiciens, à
savoir Nihal Wahid de Blida, Kada Benchemissa, Karim Hamzaoui,
Amine Benkenadil et Anis Magic de Tlemcen.
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Prochaine table-ronde sur le Sahara occidental

Khatri : «Repartir sur une base
saine, juste et durable»

La deuxième table-ronde sur le Sahara occidental occupé, organisée près de Genève, jeudi et vendredi, s’est terminée sans avancées
palpables sur le processus du règlement du conflit entre le Front Polisario et le Maroc, puissance occupante.

C’ est ce qu’il ressort
du communiqué
final, qui évoque une

autre encontre sans fixer de date,
et de la déclaration de l’envoyé
spécial du SG de l’ONU pour le
Sahara occidental, Horst Köhler.
D’ailleurs, il a reconnu qu’il
reste encore «beaucoup de
travail», soulignant que
«personne ne devrait s’attendre à
un résultat rapide», en raison du
fait que de «nombreuses
positions divergent toujours
fondamentalement «En effet, le
Maroc campe toujours sur sa
position et ne veut céder d’un
iota sur son occupation illégale
du Sahara occidental.
En tout cas, c’est ce qui ressort
de la déclaration du ministre
marocain des Affaires étrangères,
Nacer Bourita, qui, pour lui,
«l’autodétermination ne voudrait
pas dire référendum ou
indépendance». Devant cette
persistance, l’envoyé spécial
veut se donner un peu de temps
de réflexion à la question, selon
des indiscrétions, ce qui
explique, a-t-on indiqué, la non-
détermination de la date de la
prochaine rencontre sous le
format de la table-ronde.
Cependant, l’ancien président
allemand garde son espoir
d’arriver une solution de
«compromis» estimant que des
efforts réels sont «nécessaires»
pour «créer la confiance
nécessaire afin de progresser».
«J’ai donc encouragé les
délégations à explorer les gestes
de bonne foi et les actions
concrètes allant au-delà de la
table-ronde», a-t-il dit,
soulignant que le peuple du
Sahara occidental «a besoin et
mérite que ce conflit prenne fin».
Même si le communiqué final a
indiqué que les travaux se sont
déroulés «avec courtoisie» et
«ouverture» dans un climat de
«respect mutuel», il rappelle
cependant que les discussions
vont se poursuivre sur les
moyens de «parvenir à une
solution politique et
mutuellement acceptable sur la
question du Sahara occidental,
qui soit réaliste, réalisable,
durable, fondée sur un
compromis juste, durable et
assurant l’autodétermination du
peuple du Sahara occidental,
conformément à la résolution
2440 (2018) du Conseil de
sécurité».
Pour sa part, le Front Polisario a
insisté sur le fait qu’il ne peut y
avoir de solutions durable «sans
l’accord» du peuple sahraoui qui
doit s’exprimer à travers un
référendum d’autodétermination.
«La seule solution pratique,
réaliste et durable est celle qui
assure au peuple sahraoui son
droit à l’autodétermination en
toute liberté et sans conditions
préalables», a déclaré le chef de
la délégation sahraouie, Khatri
Eddouh, avertissant qu’«il ne
peut y avoir de solution durable

sans l’accord du peuple du
Sahara occidental, qui veut vivre
en paix, libre dans une
démocratie et une prospérité»,
soulignant que cette solution
«contribuera à la paix, la sécurité
et la stabilité de la région».
Pour le prochain round, qui sera
déterminé par l’envoyé spécial,
Khatri Addouh a estimé qu’il
faut «repartir sur une base saine,
juste et durable qui respecte le
droit des Sahraouis» qui est, a-t-
il dit, «un objectif fixe et
constant» prévoyant
l’autodétermination et
l’indépendance.
Dans une déclaration à l’agence
et la Télévision nationale
algérienne, le vice-Premier
ministre, ministre des Affaires
étrangères, Ramtane Lamamra,
qui conduisait la délégation
algérienne à cette table-ronde, a
souhaité que l’effort de l’envoyé
spécial du SG de l’ONU pour le
Sahara occidental soit
accompagné de mesures «plus
concrètes» et d’avancées «plus
significatives».
«Tout ceci pour dire que cet
exercice aura été utile. 
Il annonce la poursuite de
l’effort et nous l’espérons avec
des mesures plus concrètes, des
avancées plus significatives dans
le cadre de ce processus
(onusien) qui a le soutien de la
communauté internationale, dans
son ensemble, et singulièrement
après que le Conseil de sécurité
des Nations unies aura
l’opportunité d’examiner un
rapport du secrétaire général,
Antonio Guterres, en avril
prochain, et après que le Conseil
de sécurité aura donné de
nouvelles orientations où sera
mise en évidence la nécessité
d’accélérer les efforts au titre de
la résolution actuelle», a-t-il
expliqué.  

«Repartir sur une base
saine, juste et durable»
pour «mettre un terme

à ce drame»

Le chef de la délégation
sahraouie à la table-ronde sur le
Sahara occidental, Khatri
Eddouh, a réaffirmé vendredi à
Genève qu’il ne peut y avoir de
solution «durable» au conflit du
Sahara occidental «sans l’accord
du peuple sahraoui», soulignant
son droit  «inaliénable» à
l’autodétermination
Les délégations des parties en
conflit, le Maroc et le Front
Polisario, et des pays voisins,
l’Algérie et la Mauritanie, ont
été appelées vendredi à une
nouvelle table-ronde sur le
conflit du Sahara occidental
occupé. 
A l’issue de deux jours de
travaux à Bursins (Vaud -
Suisse), qui se sont tenus
conformément à la résolution
2440 du Conseil de sécurité de
l’ONU,  adopté en octobre

dernier, visant la conclusion
d’une solution politique, juste,
durable et mutuellement
acceptable prévoyant
l’autodétermination du peuple du
Sahara occidental, les
délégations «se sont félicitées de
l’intention de l’envoyé personnel
de les inviter à nouveau dans le
même format», a indiqué un
communiqué distribué à la
presse, mais qui ne précise pas
de date.
Les délégations ont également
exprimé leur volonté de
«continuer de s’engager dans le
processus avec sérieux et
respect», ajoute le communiqué
final, soulignant qu’elles ont
convenu qu’il fallait «renforcer
la confiance».
«Les délégations ont eu des
discussions approfondies sur les
moyens de parvenir à une
solution politique et
mutuellement acceptable sur la
question du Sahara occidental,
qui soit réaliste, réalisable,
durable,  fondée sur un
compromis juste, durable et
assurant l’autodétermination du 
peuple du Sahara occidental,
conformément à la résolution
2440 (2018) du Conseil de
sécurité», a-t-on indiqué,
annonçant qu’elles ont décidé de
poursuivre la discussion afin
«d’identifier les éléments de
convergence». 
Aussi, «il y avait un consensus
sur le fait que l’ensemble du
Maghreb bénéficierait
grandement d’une solution à la

question du Sahara occidental»,
a-t-on noté, précisant que les
délégations ont également
reconnu que la région avait une
responsabilité «particulière»
pour contribuer à une solution.
Le responsable sahraoui a
affirmé encore une fois qu’«il ne
peut y avoir de solution durable
sans l’accord du peuple du
Sahara occidental, qui veut vivre
en paix, libre dans une
démocratie et une prospérité»,
soulignant que cette solution
«contribuera à la paix, la sécurité
et la stabilité de la région». 
C’est ainsi qu’il a demandé à la
communauté internationale de
soutenir l’envoyé spécial du SG
de l’ONU pour le Sahara
occidental, Horst Köhler,  dans
ses efforts pour la solution au
conflit, né de l’occupation
marocaine des territoires
sahraouis depuis plus de 40 ans. 
«Il n’y a pas d’illusion, le Sahara
occidental est sous occupation
par le Maroc et de façon
illégale», a-t-il rappelé aux
nombreux journalistes,  relevant
que le principe de
l’autodétermination du peuple du
Sahara occidental «ne peut être
appliqué» sous cette occupation. 
A cet effet, le Front Polisario,
représentant légitime du peuple
sahraoui,  «demande de
consolider la confiance» entre les
deux parties en conflit, la
libération de tous les détenus
politiques sahraouis des prisons
marocaines et l’ouverture des
territoires occupés aux

observateurs, journalistes et
militants des Droits de l’Homme. 
Aussi, a-t-il ajouté, le Front
Polisario demande de mettre un
terme au pillage des ressources
naturelles du Sahara occidental
et d’arrêter de  «terroriser les
Sahraouis vivant dans les
territoires occupés». 
En ce qui concerne le prochain
round, le membre du secrétariat
national du Front Polisario, et
président du Conseil national
sahraoui, a estimé qu’il faut
«repartir sur une base saine, juste
et durable qui respecte le droit
des Sahraouis» qui est, a-t-il dit,
«un objectif fixe et constant»
prévoyant l’autodétermination et
l’indépendance. 
«Il est grand temps qu’on passe
des intentions à l’application du
principe de l’autodétermination
avec un agenda clair et précis»,
a-t-il conclu,  soulignant que le
Conseil de sécurité de l’ONU est
«responsable» pour  «mettre un
terme à ce drame.

Le peuple du Sahara
occidental a besoin 

que ce conflit 
prenne fin 

L’envoyé personnel du secrétaire
général de l’ONU, Horst Köhler,
a affirmé, vendredi, à Genève,
que le peuple du Sahara
occidental occupé «a besoin et
mérite que ce conflit prenne fin»,
insistant sur le fait de trouver un
«compromis».
«Cette réunion a montré que
toutes les délégations sont
conscientes du fait que de
nombreuses personnes, en
particulier celles qui sont
directement touchées par le
conflit, placent leur espoir dans
ce processus», a-t-il dit dans une
conférence de presse à l’issue
des travaux de la 2e table-ronde
sur le Sahara occidental,
estimant que «les coûts de ce
conflit, en termes de souffrance
humaine, d’absence de
perspectives pour la jeunesse et
de risques pour la sécurité, sont
beaucoup trop élevés pour être
acceptés».
Il a appelé les parties en conflit,
le Maroc et le Front Polisario, à
travailler «sans relâche» à la
recherche d’un «compromis»,
affirmant qu’«avec tous les hauts
et les bas inévitables, nous ne
devons pas perdre de vue que la
population du Sahara occidental
a besoin et mérite que ce conflit
prenne fin».
L’ancien président allemand, qui
a tenu à féliciter toutes les
délégations, a indiqué que la
première table-ronde de
décembre dernier a été
considérée comme une «étape
modeste mais encourageante»
dans la recherche d’une solution
au conflit du Sahara occidental.

Ahsene Saaid
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Golan syrien occupé

Les propos de Trump dénoncés
par Damas et à l’étranger

La Syrie et l’ensemble de la communauté internationale ont vivement condamné les propos du président amé-
ricain, Donald Trump, concernant la reconnaissance des Etats-Unis de la souveraineté d’Israël sur le Golan

syrien occupé, y voyant une «violation flagrante» par Washington, des lois de la légitimité internationale.

Israël avait occupé le Golan syrien lors de la guer-
re des Six Jours en 1967 et l’a annexé en 1981,
mais la communauté internationale n’a jamais

reconnu cette annexion. Le président Trump a affiché
l’intention de son pays de reconnaitre la souveraine-
té d’Israël sur ce territoire. «Après 52 ans, il est
temps pour les Etats-Unis de reconnaître pleinement
la souveraineté d’Israël sur le plateau du Golan», a
affirmé, jeudi soir, le président américain sur son
compte Twitter. Cette déclaration a été immédiate-
ment critiquée par le gouvernement syrien. Une sour-
ce officielle du ministère des Affaires étrangères et
des expatriés a assuré à l’agence de presse Sana que
Damas «condamne avec les termes les plus sévères
les déclarations irresponsables du président améri-
cain sur le Golan syrien occupé», affirmant que «ces
déclarations ne changeront rien de la réalité que le
Golan est toujours un territoire arabe syrien». Cette
position exprime, selon cette source, la violation fla-
grante par les Etats-Unis des lois de la légitimité
internationale, notamment de la résolution du
Conseil de sécurité n 497 de l’an 1981 qui rejette la
décision du gouvernement d’occupation israélienne
et ses mesures arbitraires concernant le Golan. Les
propos de Trump «confirment, une nouvelle fois, le
parti pris aveugle des Etats-Unis en faveur de l’occu-
pation et leur soutien à cette attitude agressive», a
encore dénoncé la diplomatie syrienne. Dans le
même contexte, la Syrie a réclamé, vendredi à
l’ONU, de faire respecter ses résolutions et de
«condamner» la déclaration de Donald Trump sur le
Golan syrien occupé.

Tollé régional et international 
Sur le plan régional, les déclarations de Trump sur le
Golan occupé ont été vivement critiquées, notam-
ment, en Egypte qui a, dans un communiqué du
ministère des Affaires étrangères, réaffirmé sa «posi-
tion ferme» sur le statut du plateau du Golan, consi-
déré comme un territoire arabe occupé. «Du point de
vue des résolutions internationales légitimes, la sou-
veraineté légale et administrative d’Israël sur le pla-
teau du Golan syrien occupé est une décision invali-
de et illégitime», indique le document. L’Egypte
confirme l’«importance pour tout un chacun de res-
pecter les résolutions internationales légitimes et la
Charte des Nations unies aux yeux desquelles il est
inacceptable d’acquérir des terres par la force», ajou-

te le communiqué. Pour sa part, le secrétaire général
de la Ligue arabe, Ahmed Aboul Gheit, a jugé «illé-
gale et hors de propos» la reconnaissance de la sou-
veraineté d’Israël sur le plateau du Golan par le pré-
sident américain. «Je soutient entièrement les droits
de la Syrie, notant que la manœuvre des Etats-Unis
auraient de dangereuses répercussions sur le conflit
israélo-arabe», a-t-il averti, réitérant le soutien de
l’organisataion à la Syrie pour la récupération de son
territoire occupé. La Jordanie a, elle aussi, exprimé
son indignation face à la position américaine à
l’égard du Golan occupé. «La paix durable et com-
plète exige le retrait d’Israël de l’ensemble des terri-
toires arabes occupés et le plateau du Golan fait par-
tie de ces territoires occupés», a souligné dans ce
sens, son ministre des Affaires étrangères, Ayman
Safadi, Pour Téhéran, «les décisions personnelles de
Donald Trump démontrent, une fois de plus, la réali-
té de la politique américaine, qui constitue une mena-
ce pour le monde entier et pourrait conduire à une
série de crises graves et nouvelles dans la région. Aux
yeux du président turc, Recep Tayyip Erdogan, la
déclaration de Donald Trump sur le plateau du Golan
syrien occupé par Israël, mettra «la région au bord
d’une nouvelle crise». «Il est hors de question pour la

Turquie et l’OCI (Organisation de la coopération
islamique) de rester silencieuses devant un sujet aussi
sensible», a-t-il souligné. «Nous n’autoriserons
jamais la légitimation de l’occupation du plateau du
Golan syrien», a ajouté Erdogan à l’ouverture, ven-
dredi, d’une réunion de l’OCI à Istanbul. A l’étran-
ger, la diplomatie russe a affirmé que le changement
du statut du Golan syrien sans l’autorisation du
Conseil de sécurité de l’ONU constituerait «une vio-
lation directe de ses résolutions», et qualifié «la déci-
sion d’Israël d’étendre sa souveraineté à ce territoire
d’«illégale». De son côté, la Chine a appelé toutes les
parties concernées à régler les différends territoriaux
liés au plateau du Golan «selon les accords concernés
des Nations unies». La reconnaissance de la souve-
raineté d’Israël sur le plateau du Golan, évoquée par
le président Trump, a aussi suscité l’indignation de la
France qui a souligné que cette action «serait contrai-
re au droit international». Dans un communiqué de
son porte-parole, le quai d’Orsay a rappelé que «le
Golan est un territoire occupé par Israël depuis 1967.
La France ne reconnaît pas l’annexion israélienne de
1981». Et en Allemagne, le gouvernement a affiché
sa détermination à continuer à considérer le plateau
du Golan «comme un territoire occupé».

Les gouvernements italien et chinois ont signé,
hier matin, un protocole d’accord «non contrai-
gnant» pour sceller l’entrée de l’Italie dans les
«nouvelles routes de la soie», malgré l’inquiétu-
de de Bruxelles et Washington. L’Italie est le pre-
mier pays membre du G7 à intégrer ce projet
pharaonique d’infrastructures maritimes et ter-
restres lancé par Pékin en 2013. Devant le prési-
dent chinois Xi Jinping et le chef du gouverne-
ment italien Giuseppe Conte, le président de la
commission nationale pour le développement,
He Lifeng, et le ministre italien du
Développement économique, Luigi Di Maio, ont
solennellement signé le document. Au cours de
la même cérémonie, un total de 29 contrats ou
protocoles d’accords ont été signés, pour les
deux-tiers institutionnels et le dernier tiers
concernant des entreprises. Selon les médias ita-
liens, les accords portent au total sur 5 à 7 mil-
liards d’euros - voire sur un «potentiel» de 20
milliards d’euros selon un quotidien économique
italien- et prévoient des investissements chinois,
pour l’instant limités, dans les ports stratégiques
de Gênes et de Trieste. Les contrats concernent le
groupe Ansaldo, pour la fabrication de turbines
et le groupe Danieli, qui décroche un contrat de

1,1 milliard d’euros pour la construction d’un
site sidérurgique en Azerbaïdjan. Les accords
prévoient aussi l’ouverture du marché chinois
aux oranges italiennes, un partenariat du géant
chinois du tourisme Ctrip avec les aéroports de
Rome, la compagnie de chemin de fer Trenitalia
et le musée Ferrari à Modène (centre), des pro-
gramme de jumelage ou encore une collabora-
tion entre télévisions publiques et agences de
presses chinoises et italiennes. Pékin aurait aussi
voulu accueillir en Chine des matches de Serie
A, mais les règles de la Fifa l’interdisant, la fédé-
ration italienne prévoit de délocaliser des
matches de l’équipe nationale et des matches de
coupes d’Italie et de former des arbitres chinois
à l’arbitrage vidéo. En revanche, compte tenu
des réticences exprimées à Washington ou à
Bruxelles, mais aussi au sein même du gouver-
nement italien, face à une forme de rapproche-
ment unilatéral entre l’Italie et la Chine, une
vingtaine d’autres accords en discussion ces der-
niers mois ont été suspendus. Les exportations
italiennes vers l’Empire du milieu n’ont pas
dépassé les 13 milliards d’euros l’an dernier,
quand elles représentent sept fois plus pour
l’Allemagne.

Italie-Chine 
Signature d’un protocole d’accord 

dans les Nouvelles routes 
de la soie 

Venezuela 
Le bras droit de Juan Guaido accusé 
de «terrorisme» et de détention d’armes 
Le bras droit de l’opposant vénézuélien, Juan Guaido, arrêté dans la nuit à Caracas, est
accusé de «terrorisme» et de détention d’armes, a annoncé, jeudi, le ministre de l’Intérieur,
Nestor Reverol, en direct à la télévision. Le député, Roberto Marrero, 49 ans, «chef de
cabinet» de Juan Guaido, président par intérim autoproclamé, a été arrêté à son domicile vers
2h00 du matin (6h00 GMT), jeudi, par les services de renseignement (Sebin) qui l’ont
emmené à leur siège en centre-ville. Le ministre a expliqué que ses services avaient procédé
au «démantèlement d’une cellule terroriste» qui planifiait des attaques comme celle qui a
provoqué la panne électrique du 7 mars. Marrero «est directement responsable de
l’organisation de groupes criminels. De nombreuses armes de guerre et de l’argent en devises
ont été saisis lors du raid contre sa résidence», a précisé Reverol. Un chauffeur du Parlement,
Luis Paez, 24 ans, arrêté en même temps que Marrero, est visé par les mêmes accusations, a
précisé le ministre. Lors de son arrestation, Roberto Marrero «a crié que (les membres du
Sebin) avaient déposé chez lui deux fusils et une grenade», avait rapporté le député
d’opposition, Sergii Argas, voisin du chef de cabinet et qui a été molesté par le Sebin.

Italie 
Une fusée Vega met sur orbite 
un satellite d’observation de la Terre 
Le lanceur léger Vega a placé en orbite «avec succès», jeudi, le satellite d’observation de la
Terre Prisma pour le compte de l’agence spatiale italienne ASI, a indiqué Arianespace dans
un communiqué. Le lanceur avait décollé, jeudi soir, de son pas de tir de Kourou à 22h50,
heure de Guyane (01h50 GMT vendredi, 02h50 vendredi heure de Paris et Rome) avec ce
satellite de 879 kilos pour une mission d’un peu plus de 54 minutes jusqu’à la séparation du
satellite. Initialement programmé le 14 mars, au Centre Spatial Guyanais, ce lancement avait
été reporté de quelques jours «en raison de vérifications complémentaires sur la mission»,
selon Arianespace. Développé par OHB Italia et le géant italien de l’aéronautique et de la
défense Leonardo, le satellite sera chargé de la surveillance de l’environnement, de la gestion
des ressources, de l’identification et de la classification des cultures, de la lutte contre la
pollution, a également indiqué Arianespace. Environ 2mn 45 s après le décollage, le directeur
des opérations a fait état d’une «trajectoire nominale» et de «paramètres à bord nominaux». 

Election
présidentielle 
en Tunisie 
La date du 10
novembre 2019
est «définitive» 
La date de l’élection
présidentielle initialement
prévue le 10 novembre
prochain est «officielle»
et «définitive», a affirmé,
hier, le président de
l’Instance supérieure
indépendante pour les
élections (ISIE), Nabil
Baffoun. «L’Instance
électorale ne ménagera
aucun effort pour que le
scrutin présidentiel, prévu
le 10 novembre 2019, se
déroulera dans les
meilleurs conditions et
ce, en dépit de sa
concomitance avec la
fête du Mawlid qui
connait en cette période
une forte dynamique», a
assuré Baffoun, cité par
l’agence de presse, TAP.
Pour le président de
l’ISIE, le changement de
la date de l’élection
présidentielle «n’est pas
envisageable dans la
mesure où cette date a été
fixée, selon un calendrier
constitutionnel bien
précis». L’Instance
électorale, d’après le
responsable, se penche
actuellement sur
«l’identification de
solutions pratiques» sur
le plan organisationnel en
vue de mener à bien le
scrutin présidentiel qui
coïncidera avec la fête du
Mawlid. «L’ISIE
s’engage à réunir toutes
les conditions de succès à
ces deux événements», a-
t-il poursuivi. Les
législatives auront lieu le
6 octobre 2019 à
l’échelle nationale et les
4, 5 et 6 octobre 2019
pour la communauté
tunisienne à l’étranger,
selon le calendrier de
l’ISIE. Le premier tour
de la présidentielle aura
lieu, dimanche 10
novembre 2019, et les 8,
9 et 10 novembre 2019
pour les Tunisiens
installés à l’étranger.
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Mali

Une délégation du Conseil de sécurité 
de l’ONU en visite à Bamako

Les ambassadeurs du Conseil de sécurité de l’ONU ont effectué, hier, une visite à Bamako pour tenter d’accélérer
la mise en œuvre de l’Accord de paix et de réconciliation au Mali.

C ette visite effectuée à l’initiative de
la France, de l’Allemagne et de la
Côte d’Ivoire, intervient en moins

d’une semaine après l’attaque de Dioura
(centre) contre un camp de l’Armée
malienne, qui y a perdu 26 hommes, selon
un dernier bilan de source militaire. 
Les représentants des 15 pays siégeant au
Conseil ont été accueillis) à leur arrivée,
avant-hier, à Bamako, par le chef de la
Mission de l’ONU (Minusma), Mahamat
Saleh Annadif, puis reçus dans la soirée par
le Président Ibrahim Boubacar Keïta.
L’objectif est de «peser de tout notre poids
(...) pour pouvoir accélérer la mise en
œuvre de l’accord de paix et de réconcilia-
tion au Mali» signé en 2015, a expliqué à
son arrivée l’ambassadeur de France aux
Nations unies, François Delattre. Dans un
rapport publié le 5 mars, le secrétaire géné-
ral de l’ONU a estimé que «les 6 derniers

mois ont enregistré davantage d’avancées
que le reste de la période écoulée depuis la
signature de l’Accord en 2015». «Avec
l’expansion des groupes extrémistes, qui
exacerbe les violences intercommunau-
taires, la multiplication des explosions tou-
chant les Forces de sécurité et les civils et
l’accroissement du nombre de personnes
déplacées, la situation en matière de sécuri-
té devient plus complexe dans le centre du
Mali», selon le rapport du chef de l’ONU
Antonio Guterres. Le Gouvernement
malien a décrété un deuil national de 3
jours à partir de vendredi pour les «soldats
lâchement assassinés à Dioura par des ter-
roristes» et le Président Keïta a prévenu les
chefs militaires qu’«aucune négligence ne
saurait plus être tolérée». Après le Mali, la
délégation du Conseil de sécurité se rendra,
aujourd’hui, au Burkina Faso, un pays qui
fait face lui aussi à la menace terroriste.

Le procureur spécial Robert Mueller
vient de remettre au Département de la
justice le rapport final sur l’affaire de
l’ingérence présumée de la Russie dans
la campagne présidentielle américaine
de 2016, marquant la fin d’une enquête
qui a duré 2 années. Le Département de
la justice américain a indiqué que
Mueller avait remis, vendredi, son rap-
port final au procureur général William
Barr, mettant officiellement un terme à
son enquête sur l’ingérence russe dans
les élections de 2016 et sur une possible
collusion entre les collaborateurs de
Trump avec la Russie. Le rapport va
être examiné par William Barr, qui a
annoncé qu’il allait établir son propre
compte-rendu en communiquant les
résultats de l’enquête au Congrès et au
public américain. «Je reste attaché à la

plus grande transparence possible et je
vous tiendrais au courant de l’état de
mon examen», a écrit le procureur géné-
ral dans une lettre transmise, avant-hier,
aux commissions du Congrès. William
Barr a indiqué qu’il allait consulter le
s o u s - p r o c u r e u r  g é n é r a l ,  R o d
Rosenstein, et Robert Mueller pour
déterminer les détails de l’enquête qui
seront communiqués au Congrès et au
public américain, conformément à la
loi. De son côté, la Maison-Blanche a
déclaré que Trump n’a pas été briefé sur
le contenu du rapport. «Les prochaines
étapes dépendent du procureur général
Barr, et nous attendons avec impatience
le déroulement du processus», a indiqué
la porte-parole de la Maison-Blanche,
Sarah Sanders dans un communiqué.
«La Maison-Blanche n’a pas été infor-

mée du rapport du procureur spécial , a-
t-elle ajouté. Après avoir déclaré en jan-
vier qu’il pouvait faire valoir le privilè-
ge de l’exécutif pour interdire la publi-
cation de certains éléments de l’enquê-
te, Trump a affirmé dernièrement qu’il
laissait le soin au procureur général
d’en décider. La Constitution des États-
Unis autorise le président à faire valoir
ce privilège pour empêcher de divulguer
certaines informations aux autres pou-
voirs, en particulier le Congrès. 
En 2017, Trump avait promis de ne pas
invoquer ce privilège lorsque l’ancien
chef du FBI, James Comey, a témoigné
devant le Congrès. 
Les démocrates avaient, alors, prévenu
que toute invocation de ce privilège
serait considérée comme «une volonté
de faire obstruction à la vérité».

Les Nigérians sont retournés, ce same-
di, aux bureaux de vote pour élire des
gouverneurs et assemblées régionales
dans 6 États après l’invalidation par la
Commission électorale nationale
(INEC) mi-mars courant, d’un scrutin
entaché de violences, ont rapporté des
médias. Les électeurs avaient voté le 9
mars pour élire les gouverneurs et les
représentants aux assemblées locales de
29 des 36 États du Nigeria. Le vote
avait, toutefois, été annulé dans plu-
sieurs parties de 6  États, et l’INEC
avait reprogrammé un nouveau scrutin,
hier, dans des zones touchant plus d’un
demi-million d’inscrits. 
Il s’agit de Kano et Sokoto (nord-
ouest), Bauchi et Adamawa (nord-est)
et Benue et Plateau (centre), en raison
de «cas de violences et d’irrégularités».
Le vote avait, également, été suspendu
dans l’État de Rivers, dans le Sud. 
Les résultats, «n’ont pas satisfait la
marge d’écart requise» entre les princi-
paux candidats - qui était inférieure au
nombre de votes annulés dans ces
régions, avait déclaré un représentant

de l’INEC, Festus Okoye, cité par des
médias. Les observateurs internatio-
naux déployés au Nigeria pour la prési-
dentielle et les législatives du 23 février
écoulé, ainsi que pour les régionales du
9 mars, avaient critiqué l’organisation
et les multiples violences qui avaient
entaché la «crédibilité» du scrutin. 
Le camp du Président Muhammadu
Buhari du Congrès des progressistes
(APC) espère consolider sa victoire lors
de sa réélection tandis que le Parti
démocratique populaire (PDP) de l’op-
position cherche à récupérer le pouvoir
au niveau de ces États. 
Le PDP avait, par ailleurs, assuré être
«largement en tête» des élections de
gouverneurs dans les États où les résul-
tats avaient été invalidés, accusant
l’INEC de «collusion» avec le parti au
pouvoir. 
Des élections de parlementaires au
niveau des États ont, également, eu lieu
dans le pays.
C’est la 3e fois que les Nigérians votent
en un mois. Les résultats sont attendus
au début de la semaine prochaine.

États-Unis et l’affaire de l’ingérence présumée de la Russie

Le procureur spécial Robert Mueller 
remet le rapport final de l’enquête

Nigeria 
Les électeurs revotent pour élire 

des gouverneurs et assemblées régionales 

Somalie 

Double explosion 
à Mogadiscio 
Deux explosions suivies de coups de feu ont
été entendues, hier, le long d’une rue de
Mogadiscio où sont situés des ministères du
Gouvernement somalien, ont rapporté la
police et des témoins. «Il y a eu 2 explosions
à proximité des ministères à Mogadiscio et
des coups de feu sporadiques se poursuivent»,
a déclaré un policier, Abdukadir Mohamed.
Selon des témoins, une forte explosion a été
suivie d’une plus faible près des ministères
des Travaux publics et du Travail. On ignorait
dans un 1er temps s’il y avait des victimes.
Ces attaques ont été immédiatement
revendiquées portant la marque des insurgés
Shebab, affiliés à Al Qaïda, qui ont l’habitude
de mener ce genre d’opération dans la
capitale somalienne. Début mars, au moins 
20 personnes ont été tuées dans une attaque
des Shebab à Mogadiscio qui avait débouché
sur un siège d’environ 22 heures. Les Shebab
ont également revendiqué un attentat à la
voiture piégée qui a fait 4 morts et 9 blessés
le 7 mars près d’un restaurant de la capitale
somalienne, à proximité du Palais
présidentiel.

Comores
L’ONU appelle à un scrutin
transparent et pacifique 
Le secrétaire général de l’ONU, Antonio
Guterres, a appelé, hier, dans un communiqué,
les Comoriens à réaliser, ce dimanche, un
«scrutin transparent et pacifique qui inclut
une pleine participation des femmes». 
Il «exhorte tous les acteurs impliqués dans ces
élections (présidentielle et de gouverneurs) à
résoudre tout litige électoral potentiel à
travers les voies légales appropriées», a
précisé le communiqué. Antonio Guterres, a
ajouté au texte, «rappelle l’importance du
respect des Droits de l’Homme et des libertés
fondamentales, ainsi que de la conduite
professionnelle et impartiale des Forces de
l’ordre tout au long des élections». 
Le président du petit archipel des Comores
Azali Assoumani a sollicité, aujourd’hui, son
maintien à la tête du pays dans un scrutin
lourd de tensions avec l’opposition, qui
l’accuse de dérive autoritaire et redoute un
«Hold-up électoral». Plus de 800 observateurs
de la société civile comorienne, financés par
l’Union européenne (UE), sont annoncés dans
les 731 bureaux de vote du pays pour garantir
la régularité du scrutin. Les 1ers résultats sont
attendus à partir de demain.

Kazakhstan
Tokayev signe un décret
pour le changement du nom
de la capitale Astana 
Le nouveau président par intérim du
Kazakhstan, Qassim Jumar Tokayev, 
a signé, ce samedi, un décret pour le
changement du nom de la capitale Astana,
désormais, renommée «Noursoultan», «en
l’honneur» du président démissionnaire
Noursoultan Nazarbaïev, ont rapporté des
médias. L’entrée en vigueur du décret
présidentiel «sera effective après sa
publication officielle», a indiqué le service
de presse présidentiel, soulignant que
toutes les procédures liées au changement
de nom de la capitale du Kazakhstan ont
été «effectuées  conformément à la loi».
Le Parlement kazakh a approuvé, mercredi
passé, la proposition du nouveau président
de renommer la capitale du pays, Astana,
du prénom de son prédécesseur
Noursoultan Nazarbaïev, qui a
démissionné la veille après près de 30 ans
au pouvoir. L’ex-président, 78 ans,
disposera, néanmoins, de pouvoirs étendus
après son départ de la Présidence grâce à
une loi votée en 2018 et à son statut de
«Père de la nation», qui lui garantit
l’immunité judiciaire et un rôle influent
dans les instances du pouvoir.
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Journée mondiale de l’eau

La FAO appelle les pays
à une utilisation plus

rationnelle de la ressource
La FAO a exhorté les pays à redoubler d’efforts pour assurer une utilisation plus
rationnelle des ressources en eau et pour garantir une eau propre et accessible

à tous, indique le communiqué de l’institution onusienne sur son site web.

ONU

Guterres appelle à s’unir
contre l’islamophobie

Cette nécessité est appelée par les
changements climatiques et la
croissance démographique qui

exercent une pression de plus en plus
forte sur des ressources en eau limitées,
souligne la même source. «Sécuriser
l’accès à l’eau à travers le monde est
un élément essentiel de lutte contre la
faim et un facteur primordial pour
atteindre les objectifs de
développement durable», a affirmé
l’agence des Nations unies à l’occasion
de la Journée mondiale de l’eau, le 22
mars. Selon le Rapport mondial sur la
mise en valeur des ressources en eau
publié récemment - et conjointement
par les agences de l’ONU et les entités
des Nations unies constituant l’ONU-
Eau - plus de deux milliards de
personnes résident dans des pays où la
sécurité de l’approvisionnement en eau
est à haut risque. La demande mondiale
en eau devrait augmenter de 20 à 30%
d’ici à 2050, tandis que l’offre devrait
diminuer de manière alarmante,
indique la même source. L’agriculture
est le secteur le plus touché en période

de sécheresse, entraînant des pertes de
récolte et une baisse de la production,
selon les responsables de la FAO. Ces
pertes ont particulièrement affecté les
agriculteurs et la population rurale, en
particulier les petits exploitants
agricoles qui tiennent plus de 80% des
fermes du monde sur des superficies
inférieures à deux hectares. Selon des
études récentes, plus d’un milliard de
personnes à travers le monde ont été
affectées par les sécheresses sur une
période de dix ans. Elle a affirmé que
la raréfaction de l’eau et les sécheresses,
l’élévation du niveau de la mer, la
désertification et la dégradation des
écosystèmes sont autant de facteurs de
stress sociaux à l’origine des migrations
forcées. Selon la FAO, cela nécessite
d’innover pour trouver de nouvelles
sources d’approvisionnement en eau, à
travers notamment le recyclage des eaux
usées et la récupération des eaux de
pluie, mais aussi grâce à une utilisation
plus rationnelle des ressources en eau, en
particulier dans le secteur agricole.

Y. D.

Le secrétaire général de l’ONU,
Antonio Guterres, a appelé, ce
vendredi, à New York, à s’unir contre
l’islamophobie et toutes les formes de
sectarisme, après l’attaque terroriste
meurtrière contre deux mosquées en
Nouvelle-Zélande. Guterres qui s’est
rendu vendredi au centre culturel
islamique de New York pour afficher
sa solidarité avec la communauté
musulmane, a qualifié cette attaque 
«d’épouvantable», déplorant que la
haine anti-musulmane ne cesse
d’augmenter. «Les discours de haine se
répandent comme une traînée de
poudre. Les médias sociaux sont
exploités comme une plate-forme pour
le sectarisme, et le discours public est
devenu vulgaire», a déclaré le
secrétaire général. Depuis le Centre
culturel islamique de New York, le SG
de l’ONU a lancé un appel mondial
pour «réaffirmer le caractère sacré de
tous les lieux de culte et la sécurité de
tous les fidèles qui visitent ces lieux»
dans un esprit de compassion et de
tolérance. «Partout, il faut permettre
aux gens d’observer et de pratiquer
leur foi dans la paix», a-t-il souligné.
Le SG de l’ONU a demandé au haut
représentant de l’Alliance des

civilisations des Nations unies
(UNAOC), Miguel Moratinos,
d’élaborer un plan d’action pour
engager pleinement l’organisation
onusienne dans la protection des sites
religieux. Guterres a chargé l’UNAOC
de prendre contact avec les
gouvernements, les organisations
confessionnelles et les chefs religieux,
et d’étudier les mesures à prendre pour
empêcher les attaques contre les sites
religieux et garantir leur caractère
sacré. «La raison en est claire : les
mosquées et tous les lieux de prière et
de contemplation doivent être des
refuges sûrs et non des lieux de
terreur», a dit Antonio Guterres. 
«Les fidèles doivent se sentir en
sécurité pour pratiquer leur religion».
«C’est pourquoi je suis ici aujourd’hui,
le cœur lourd et plein, pour dire à cette
communauté et à toutes les autres qui se
sentent ciblées : Vous n’êtes pas seul. Le
monde est avec vous. L’ONU est avec
vous, et je suis avec vous», a-t-il ajouté.
Cinquante personnes ont été tuées et une
cinquantaine d’autres blessées dans des
fusillades qui ont ciblé deux mosquées
de la ville de Christchurch, au sud de la
Nouvelle-Zélande, durant la prière du
vendredi dernier. M. M. L’Echo d’Algérie : 24/03/2019 Anep : 1916 006 936 
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- Police : 1548
- Gendarmerie nationale : 1055
- Sonelgaz : 3303
- Alerte kidnapping : 104
- Personnes en difficulté  ou en détresse : 1527
- SOS Sécurité : 112
- SOS Santé : 115

Urgences
- SAMU : 021 23 50 50
- Police : 17
- Protection civile : 14 
- Gendarmerie nationale :  021 96 42 22
- Sapeurs-Pompiers 021 71 14 14
- Sûreté de la wilaya d’ Alger :   021 73 00 73
- Centre antipoison :    021 97 98 98
- Centre des grands brûlés : 021 63 29 95
- Institut Pasteur :   021 67 25 02

Hôpitaux
- CHU Mustapha : 021 23 35 35
- CHU Aït Idir :   021 97 98 00
- CHU Ben Aknoun : 021 91 21 63
- CHU Beni Messous : 021 93 15 50
- CHU Kouba : 021 28 33 33
- CHU Bab El Oued : 021 96 06 06
- CHU Bologhine : 021 95 82 24
- CHU El Kettar : 021 96 48 97
- HCA Aïn Naâdja :  021 54 05 05
- Hopital Tixeraïne :   021 55 01 10
- Hopital Zéralda :   021 32 63 94
- Centre Pierre et Marie Curie : 021 23 66 66

Compagnies Aériennes
- Air Algérie : 021 74 24 28
- Tassili Airlines : 021 50 98 58
- Aigle Azur : 021 50 91 91
- Air France : 021 98 04 04

Dépannages
- Gaz : 021 68 44 00
- Electricité : 021 68 55 00
- Service des eaux : 021 67 50 30

Radios
- Chaîne I : 021 21 48 37
- Chaîne II : 021 69 11 70
- Chaîne III : 021 48 15 15
- Radio El Bahdja : 023 70 99 99
- Jil FM : 021 69 27 27
- ENRS : 021 69 34 03/06 

Services

- Algérie Télécom 100
- Serveur vocal chèques postaux : 1530 
- Seaal : 3394 
- Scouts musulmans algériens : 3033
- Association algérienne  de psychiatrie : 1512 
- Réclamations : 18
- Renseignements / Réveil : 19
- Télégramme : 13

Hôtels - Alger
- Hôtel El Djazaïr 026 21 80 80
- Hôtel El Aurassi 021 74 82 52
- Hôtel Hilton                               021 21 96 96
- Hôtel Sheraton                            021 37 77 77
- Hôtel Mercure 021 24 59 70
- Hôtel Ibis 021 98 80 20
- Hôtel Albert Premier 021 73 65 06
- Hôtel Safir 0551 42 58 48
- Hôtel El Riadh 021 45 23 58
- Hôtel Mazafran 021 32 00 00
- Hôtel AZ Zéralda                        023 32 55 89
- Hôtel Oasis - Kouba                    021 77 04 04
- Hôtel New Day - Kouba              023 77 47 47
- Hôtel Mouflon d’ Or                    021 54 25 62

NUMEROS UTILES

Hôtels - Est
- Hôtel Sheraton - Oran 041 59 01 00
- Hôtel Royal - Oran 041 29 17 17
- Hôtel Ibis - Oran 041 98 23 00
- Hôtel Renaissance - Tlemcen 043 40 11 11
- Hôtel Les Zianides - Tlemcen 043 27 71 21 à 25
- Hôtel Ziri - Ghazaouet 043 32 30 25 

- Hôtel Antar - Béchar 049 81 71 63
- Hôtel Kerdada - Bou Saâda 035 53 39 04
- Hôtel Le Caïd - Bou Saâda 035 53 43 94
- Hôtel Zaïd - Hassi Messaoud 0660 20 88 20
- Hôtel La Gazelle d’ Or - El Oued 032 11 89 02

Hôtels - Sud 
- Hôtel Marriott - Constantine 035 53 39 04
- Hôtel Ibis - Constantine 031 99 20 00
- Hôtel Cirta - Constantine 031 92 19 80
- Hôtel Le Majestic - Annaba  038 86 54 54
- Hôtel El Mountazah - Annaba 038 65 24 12
- Hôtel El Hidhab - Sétif 036 51 41 34

- Hôtel El Djanoub - Ghardaïa 029 89 46 20
- Hôtel - El Boustan - El Ménéa 029 81 60 50
- Hôtel Tahat - Tamanrasset 029 31 21 21
- Hôtel Gourara - Timimoun 049 90 26 27
- Hôtel Touat - Adrar 049 96 99 33

Hôtels - Ouest

AEROPORTSHôtel - Tizi-OuzouHôtel - Béjaïa
- Houari Boumédiène - Alger 021 50 91 91
- Ahmed Ben Bella - Oran 041 59 10 77
- Mohamed Boudiaf - Constantine 031 81 01 24

- Rabah Bitat - Annaba 038 52 01 59
- Mostepha Ben Boulaïd - Batna 023 77 01 10
- 8 Mai 1945 - Sétif 0651 88 73 66

Numéros Verts
09h00 : Bonjour d’Algérie 
10h30 : El Mechouar II
11h00 : Avis religieux 
12h00 : Journal en français
12h25 : Canal Azur «Les Foggaras»
12h50 : Oua Aqadna El Azme
14h05 : Dar Oum Hani

15h00 : Twahacht Bladi 
16h30 : El Djazaïr

Tarikh Oua Hadhara
17h00 : El Mechouar II
17h25 : Ghir Lik
18h00 : Journal en amazigh
18h25 : Radjeli Chef

19h00 : Journal en français
19h25 : Zouina Wel Kenna
20h00 : Journal du 20 h
20h45 : Canal Foot
21h50 : Culture club
23h00 : Festival de la musique 

hawzi

- Hôtel Lalla Khedidja 
0795 22 65 77

- Hôtel Les Hammadites
0776 88 22 38

Une nuit, un
individu s’introduit
dans un garage, où

travaille un
mécanicien, et y

verse de l’essence.
Le lendemain matin,

le corps d’un jeune
homme cagoulé est
retrouvé près d’une

Cadillac Eldorado
1969 dans le même

Établissement.
Ses blessures

correspondent à une
chute depuis...

21h10 : OSS 117 - Le Caire nid d’espions

21h05 : Jack Reacher - Never Go Back

21h00 : Chicago Fire

Ancien militaire devenu
justicier solitaire, Jack

Reacher sympathise
avec le major Susan

Turner, qui dirige
l’unité de l’armée à

laquelle il appartenait.
Un jour, alors qu’il

devait la rencontrer, il
apprend qu’elle a été

arrêtée pour espionnage.
Persuadé qu’il s’agit
d’un coup monté, il

décide de lui venir en
aide. Mais rapidement,
il est lui-même accusé

de meurtre,...

20h55 : La princesse de Montpensier

21h00 : Barbecue

20h50 : La mangue, itinéraire d’un fruit gâté

22h45 : The Constant Gardener

À l’approche de la
cinquantaine,

Antoine se pose des
questions. Même s’il

multiplie les
aventures, sa vie

l’ennuie.
Lors d’une course à

pied, il est victime
d’un arrêt cardiaque.

Il décide alors de
tout changer.

Il quitte son travail
et loue une belle

maison pour passer
les vacances avec

tous ses amis...

En France, ce fruit dont
la chair jaune orangé est

aussi parfumée que
savoureuse a envahi les

rayons des
supermarchés et les

étals des marchés,
approvisionnés de

janvier à décembre pour
faire face à une

demande croissante.
Les importations en

provenance d’Inde, du
Mexique ou d’Espagne

ont ainsi doublé
en 10 ans...

En 1955, Hubert
Bonisseur de la Bath,

dit OSS 117, est agent
des services secrets

français. Sa nouvelle
mission l’envoie au

Caire sur les traces de
son coéquipier Jack

Jefferson, récemment
porté disparu. Sur le

terrain, les choses
s’annoncent

particulièrement
compliquées. D’une

part, la ville abrite de
nombreux agents...

En 1562, le roi Charles
IX gouverne la France

et les guerres de
religion font rage.

Marie de Mézières,
amoureuse d’Henri,
Dduc de Guise, est

contrainte par son père
d’épouser le prince de

Montpensier. Son mari,
appelé par le roi à
rejoindre la guerre

contre les protestants, la
laisse en compagnie de

son précepteur, le comte
de Chabannes,...

22h35 : Brokenwood

Casey et Severide
répondent à un appel

d’urgence. Sur
place, ils s’opposent

sur la manière de
mener le sauvetage.

Casey et Severide
doivent

désincarcérer un
policier inconscient,

au volant d’un
fourgon d’où s’est

échappé un détenu.
Pendant ce temps,

Dawson offre à Brett
une séance...

Diplomate
britannique, Justin

Quayle accompagne
son épouse, Tessa,

une avocate chargée
d’une mission
humanitaire, à

l’aéroport de
Naïrobi, au Kenya.
Peu après, la jeune

femme est
assassinée.

Les 1ers indices font
penser à un crime

passionnel perpétré
par un médecin...
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L es quatre médailles d’or ont été remportées
par Mohamed Flissi (52 kg), Houmri
Mohamed (81 kg), Mordjane Oussama (56

kg) et Kramou Chemseddine (69 kg), alors que
Soltani Mohamed (49 kg), Hamani Mohand-Saïd
(91 kg) et Nemouchi Younes (75 kg) ont décroché
la médaille d’argent. En revanche, Chouaib
Bouloudinat (+91 kg), engagé directement en
demi-finale, avait été battu par le Syrien,
Mohamed Melias, une déception pour ce boxeur
qui se contente finalement de la médaille de bron-
ze. La sélection algérienne a perdu son titre arabe
de l’édition 2018, organisée également à
Khartoum, au profit de la Syrie qui décroche 9
médailles (4 or, 4 argent et 1 en bronze), une pre-

mière pour ce pays qui retrouve les podiums de la
consécration après des années d’absence.
Dix boxeurs de la sélection algérienne seniors
(messiers) ont pris part au rendez-vous de
Khartoum sous la conduite du staff technique
national, composé des entraîneurs Ahmed Dine,
Boubekri Abdelhafid et Slimane Belounis.
La sélection algérienne avait décroché la premiè-
re place aux Championnats arabes 2018 à
Khartoum avec un total de sept médailles (5 or, 1
argent et 1 bronze).
Outre l’Algérie et le Soudan (pays organisateur),
six autres pays ont pris part à ces Championnats
arabes, à savoir : le Qatar, le Yémen, la Palestine,
la Lybie, le Maroc et la Syrie.

Plus qu’un seul point sépare le MC Oued
Tlélat de l’élite avant deux journées de la fin
du championnat de Nationale 1 de handball
(seniors garçons), suite à sa victoire dans le
derby oranais face au MC Oran vendredi sur le
score de 26-25.
Dur fut le succès du MCOT, la belle surprise
du groupe Centre-Ouest la Nationale 1 cette
saison pour sa première expérience dans ce
palier. Il a d’ailleurs fallu attendre les derniers
instants de la partie pour voir le club banlieu-
sard de la capitale de l’Ouest l’emporter.

«L’enjeu de la rencontre a constitué une pres-
sion supplémentaire pour mes joueurs qui
n’ont pas évolué cette fois-ci sur leur véritable
valeur.», a commenté l’entraineur Mohamed
Belghit à l’issue de la rencontre.
En fait, le MCOT, soutenu par des centaines de
ses fans qui ont rempli les gradins de la salle
omnisports d’Oued Tlélat, a rendu l’une de ses
plus mauvaises copies de l’exercice face à un
voisin revenu en force au cours de la deuxième
partie de la saison, mais qui a décroché de la
course à la montée depuis déjà quelque temps.

Malgré cela, les Hamraoua, relégués en fin de
saison passée en Nationale 1, ont joué le jeu
jusqu’au bout. Ils ont affiché leurs ambitions
dès la première période qu’ils ont dominée et
remportée sur le score de 10-8.
Il a fallu attendre la seconde mi-temps pour
voir les locaux retrouver leur équilibre, mais
tout en faisant face à une solide résistance de la
part des Mouloudéens. Cela ne leur a pas
empêché toutefois de l’emporter in extremis,
puisque le but de la victoire a été inscrit dans
les tout derniers moments de la partie au grand

bonheur d’une galerie locale qui a fêté comme
il se doit ce précieux succès et aussi et surtout
cette accession imminente de son équipe en
Excellence. Le MCOT, qui devance le dauphin
le CS Bir Mourad Raïs de quatre points, devra
officialiser sa montée dès la prochaine journée,
la 17e et avant-dernière, surtout qu’il aura à
évoluer pour la deuxième fois de rang à domi-
cile, cette fois-ci contre le Nadit d’Alger.
Un nul ou une victoire rendrait son dernier
match face au CS Bir Mourad Raïs à Alger
sans aucun enjeu.

Championnats arabes de boxe

Avec huit médailles dont 4 en or,
l’Algérie termine 2e par équipes

Handball - National 1
Vainqueur du MC Oran, MCO Tlélat assure pratiquement sa montée en Excellence

La sélection algérienne de boxe a terminé à la 2e place par équipes aux Championnats arabes
seniors messieurs, décrochant un total de huit médailles ( 4 or, 3 argent et 1 en bronze),

vendredi soir, à l’issue de la dernière journée de la compétition arabe,
organisée à Khartoum au Soudan (18-22 mars).

Publicité

L’Echo d’Algérie : 24/03/2019 Anep : 1916 006 923

Vingt-trois athlètes (14 messieurs et 9 dames)
représenteront l’Algérie aux prochains
Championnats arabes d’athlétisme, prévus du 5
au 8 avril 2019 au Caire (Egypte), a indiqué ce
vendredi la Fédération algérienne de la disci-
pline (FAA). Chez les messieurs, la Direction
technique nationale (DTN) a retenu Hammoudi
Mahmoud (100m), Slimane Moula et Fethi
Benchaâ (400m et 4x400m), Oussama Cherrad
(800m), Amine Bouanani et Lyès Mokeddel
(110m haies), Abdelmalek Lahoulou et Saber
Boukemmouche (400m haies et 4x400m),
Mohamed Ameur et Aymen Sabri (20 km
marche), Mohamed-Tahar Yasser Triki (saut en
longueur et triple-saut), Hicham Cherrabi
(perche), Mohamed-Amine Fodil (saut en hau-
teur) et Miloud Laredj (4x400m). A leur côté,
neuf dames, en l’occurrence Saloua Athina
Bouakira (1500m), Loubna Benhadja (400m
haies), Souad Azzi et Bariza Ghezlani (20 km
marche), Yousra Arar et Khadidja Ameur (saut en

hauteur), Zouina Bouzebra et Zahra Tatar (mar-
teau), ainsi que Nabila Bounab (disque).
Les athlètes Mohamed-Amine Fodil et Nabila
Bounab ont réussi les minima exigés pour parti-
ciper à ces Championnats arabes lors de la
«Journée Elite», disputée samedi dernier au stade
de Souk El Ténine (Béjaïa), alors que la plupart
de leurs coéquipiers ont été sélectionnés sur la
base des résultats réalisés en 2018. En effet, la
majorité des athlètes «Elite» s’étaient consacrés
jusque-là à leur préparation d’inter-saison, fai-
sant qu’ils n’ont pas vraiment eu l’occasion de
réaliser leurs minima. Néanmoins, et connaissant
leur potentiel, la DTN a décidé de les sélection-
ner, à la seule condition qu’ils aient «disputé au
moins une compétition officielle cette saison». 
La sélection algérienne, qui sera présente au
Caire avec ses athlètes les plus en forme du
moment, essayera de réussir les meilleurs résul-
tats possibles, aussi bien chez les messieurs que
chez les dames.

Championnats arabes 2019
L’Algérie au Caire avec 23 athlètes

Coupe d’Algérie 2019 de natation -  1e Journée 
Domination de l’USM Alger et du GS Pétroliers
L’USM Alger, chez les messieurs, et le GS pétroliers chez les dames, ont dominé la première
journée de la Coupe d’Algérie 2019 de natation, qui a débuté ce vendredi à la piscine Hassan-
Khitmane de Hydra (Alger). Les Usmistes, menés par leur trio international composé d’Anis
Djaballah - Moncef Balamane - Ryadh Bouhamidi ont dominé la majorité des épreuves
masculines, glanant ainsi suffisamment de points pour s’emparer provisoirement de la tête du
classement, tout comme cela a été le cas pour le GSP chez les dames, grâce, notamment, à sa
championne d’Afrique Rania Nefsi. Une bonne entrée en lice donc, pour l’USMA et le GSP, qui
cependant devront confirmer samedi, lors de la deuxième et dernière journée de compétition, car
plusieurs épreuves restent au menu. Le directeur de la formation et du développement au sein de
la Fédération algérienne de natation (FAN), Lamine Ben Abderrahmane, a qualifié
d’«appréciable» le niveau de cette première journée, mettant en exergue le bon chrono de Djawad
Seyoud, qui a réalisé 2.3» sur le 200 m dos.

Fédération algérienne de cyclisme  
La réunion avec les présidents de Ligues et de sections annulée
La réunion prévue le mardi 26 mars courant au complexe sportif Ahmed-Ghermoul d’Alger, entre

les présidents des Ligues régionales de cyclisme et les responsables de la Fédération algérienne de
la discipline (FAC), pour essayer de sortir cette instance de la crise administrative qui l’étouffe
depuis bientôt cinq mois a été finalement annulée. «La Fédération algérienne de cyclisme porte à la
connaissance des présidents de Ligues et de sections que la réunion prévue mardi prochain au
complexe Ahmed-Ghermoul (Alger) pour essayer de trouver une solution au marasme a été
annulée», a indiqué la FAC dans un bref communiqué, diffusé vendredi sur son site officiel et sans
préciser le motif de cette annulation. Depuis le 10 novembre 2018, le fonctionnement de l’instance
est assuré par seulement deux membres, désignés par le ministère de la Jeunesse et des Sports
(MJS). Mais le fait d’avoir perduré pendant près de cinq mois, cette situation, qualifiée d’inédite par
la FAC, commence à pénaliser les Ligues, les clubs et les athlètes.
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Équipe nationale

Les choix de Belmadi 
contestés

Pour le dernier match des éliminatoires de la CAN-2019, l’entraîneur national, Djamel Belmadi, a surpris plus d’un en alignant
une équipe composée d’éléments qui honoraient pour la plupart leur première sélection.

I l est vrai, cette partie contre la
Gambie au stade  Mustapha-Tchaker
était sans enjeu pour les Algériens,

mais une victoire allait leur permettre de
gagner des échelons dans le classement
FIFA du mois de mars. Ce ne fut pas le
cas, puisqu’un moment de
déconcentration dans les ultimes instants
de la partie à coûté le nul pour les Verts,
accrochés pour la 2e fois seulement dans
un match officiel dans leur citadelle du
stade Tchaker depuis 2008.
Il était donc tout à fait normal que le
coach national se présente à la
conférence de presse d’usage d’après-
match tout en étant très déçu.
Car, malgré les changements sensibles
opérés pour la circonstance en alignant
un onze manquant d’automatismes, il
était convaincu que la victoire était
largement à portée de main.
«Evidemment, on n’est pas satisfait par
rapport au résultat. On a bien contrôlé le
match, mais au final on s’est fait
rejoindre au score.
On aurait dû tuer le match bien avant.

Par expérience, on sait que lorsqu’on ne
tue pas un match, on n’est pas à l’abri
d’une égalisation comme celle de ce
soir», a-t-il déclaré avec une pointe
d’amertume.
Et d’enchaîner : «Malheureusement, on
encaisse ce but d’une manière assez
surprenante. On était à 10 après la sortie
de Loucif, et c’est justement à partir de
sa zone que les Gambiens ont entamé
l’action de ce but. C’était un peu confus,
mais le ballon est rentré dans les filets
au final. Avant cela, Doukha avait sorti
une belle frappe.
Je le répète, on aurait dû plier le match
et marquer plus qu’un but.» Les
prétextes avancés par Belmadi pour la
circonstance ne lui ont pas évité les
critiques. Aux yeux de nombreux
observateurs, le coach national a tout
simplement joué avec le feu.
Il voulait en profiter pour voir à l’œuvre
les joueurs susceptibles d’être retenus
pour la CAN, mais il aurait dû, selon ces
avis, former un onze équilibré en
alignant également quelques joueurs

d’expérience à l’image de Feghouli,
Mahrez, Taïder et Bounedjah, pour ne
citer que ceux-là, afin d’aider leurs
coéquipiers qui faisaient leur baptême du

feu, à mieux s’exprimer sur le terrain et
aussi assurer une victoire importante au
classement Fifa.

Bessa N.

La programmation continue de
susciter des interrogations au point
où certains clubs se sentent lésés
par rapport à d’autres.
Logiquement, la programmation
des matches doit obéir avant tout à
l’intérêt général des clubs. Or, ce
n’est pas le cas. Car, les conditions
d’équité ne sont pas réunies.
Résultat ? Certains clubs menacent
de boycotter le championnat, et
c’est légitime. Certaines équipes
se trouvent sans compétition plus
de trois semaines et cela nécessite,
selon les spécialistes, toute une
préparation physique.  C’est le cas
de l’USMBA, du MCO, du CRB
et bien d’autres formations qu’on
oblige à jouer deux matches en
l’espace de quatre jours. Le temps
de récupération n’est pas équitable
par rapport à d’autres clubs, à un
moment crucial du championnat
avec le spectre de la relégation et
la pression du podium. La LFP est
donc appelée à revoir sa copie et
surtout à prendre ses
responsabilités. Ces entraves dans
la préparation perturbent
totalement le travail des
entraîneurs et la concentration des
joueurs sans pour autant oublier le
public. Car, il est inconcevable de
faire jouer la 25e journée qui
s’étalera du 1er au 3 avril prochain,
alors que l’on enregistre plus de
dix matches en retard. Une mise à
jour est inévitable pour mettre tout
le monde sur un pied d’égalité,
d’autant plus que pas moins de
neuf formations sont concernées
par la descente en Ligue 2. 
Le NAHD par exemple compte la
bagatelle de quatre matches
retards. L’USMBA et CRB deux,
l’ASAM, le DRBT, le MCO et le

MOB, alors qu’ils sont tous
menacés de relégation. 
Ces décisions qui ne répondent à
aucun critère sont prises sans tenir
compte des enjeux de fin de
saison. L’USMBA refuse de jouer
contre le MOB avant de disputer
ses deux matches retard contre la
JS Saoura et le NAHD. C’est du
moins la décision prise par le
conseil d’administration du club
de la Mekerra. C’est aberrant.
Idem pour le MCO dont le match
face au MCA vient d’être reporté
une énième fois. C’est dire que la
LFP est dans l’obligation de
procéder à la mise à jour du
calendrier pour éviter toute
équivoque. Nul doute que ces
multiples innovations dans la
programmation des matches
suscitent des doutes et engendrent
des répercussions dans la
retransmission. D’ailleurs, la
télévision algérienne s’est plainte
de ces fréquents changements.  
La situation actuelle est
pénalisante, alors que l’on
s’attendait à ce que la LFP
programme des matches à la
même date et à la même heure. 
En somme, la programmation est
déjà décriée et avec ces
innombrables reports l’on se
demande si la compétition
s’achèvera le 5 mai comme
annoncé. En attendant une
nouvelle programmation, c’est le
suspense qui règne. Le jeu de
coulisses, le non-respect de
l’éthique sportive et les éventuels
arrangements de matches risquent
d’éveiller quelques soupçons.
C’est par là où commence
généralement la violence. 
Car, chacun va interpréter à sa

façon cette mascarade dans la
programmation. Qu’on ne vienne
pas nous dire que la LFP n’a pas
trouvé de créneau pour
programmer un match comptant
pour la 18e journée, JSS-CSC ou
DRBT-CRB (19e journée).  Ainsi,
après les affaires USMA-JSK et
MCA-JSS, qui ont fait couler
beaucoup d’encre, il n’est pas
écarté d’assister à d’autres
scandales. En tous les cas, la
guerre est déclarée entre
Abdelkrim Medouar et certains
clubs. C’est ce que nous ont
confirmé certains présidents, mais
là, le premier responsable de la
LFP a déjà pris les devants pour
riposter contre une éventuelle
réaction des clubs lésés. 
La responsabilité de la LFP est
engagée sur tout ce qui se trame
dans ces championnats des Ligues
1 et 2. Car Medouar avait bien
affirmé que c’est à lui que
reviennent les décisions finales sur
des propositions de la FAF.
«Jamais le président de la FAF ne
s’est immiscé, c’est une réalité, le
dernier mot me revient, mais on se
concerte».  A présent, il est temps
de réagir dans l’intérêt de tout le
monde, notamment dans l’intérêt
du développement du football
national déjà contesté.  Après la
cocaïne, les rumeurs
d’arrangements de matches, le
favoritisme, la violence et les
graves accusations des présidents
et entraineurs entre eux,
Abdelkrim Medouar devra prendre
le taureau par les cornes, car le
temps des intérêts personnels et
des «ordres d’en haut» est révolu.
Car nul n’a le droit de jouer avec
la sensibilité du public algérien.

LFP   -   Programmation 

Certains clubs menacent de boycotter
le championnat

Affaire OM-JSK 
Dossier ouvert
La commission de discipline de la LFP a reçu, jeudi, les
présidents des deux clubs, l’O Médéa et la JS Kabylie, suite
aux propos tenus à la fin du match qui a opposé, dimanche,
les deux équipes au stade de Médéa pour le compte de la 24e

journée du championnat de la Ligue 1. Comme on pouvait
s’y attendre, la CD n’a pris aucune décision. Dans un
communiqué publié sur le site officiel de la LFP, l’instance
qui gère le football professionnel national affirme que le
dossier est ouvert jusqu’à audition, lors de la prochaine
séance, des arbitres et des commissaires au match, désignés
pour ladite rencontre. A rappeler que le président kabyle,
Cherif Mellal, avait ouvertement accusé son homologue de
Médéa de l’avoir contacté pour un éventuel arrangement du
match et que le huis clos n’était pas respecté. 
Des déclarations réfutées par le président de l’OM,
Boukhelkhal, qui était présent sur le terrain à la fin de la
rencontre, bien qu’il soit toujours interdit d’accès au stade
et aux vestiaires.

Ligue 2 Mobilis   
Ecartée de la course à l’accession 
La JSMB met le paquet 
sur la Coupe 
En prévision du match face au Paradou AC, vendredi
prochain, dans le cadre de la manche retour des quarts de
finale de la Coupe d’Algérie, la JSMB a entamé un stage de
préparation depuis jeudi dernier au niveau de la ville
balnéaire de Tichy. Ecartés de la course à l’accession après
leur dernière défaite à domicile devant l’ASO Chlef (0-2),
les Béjaouis ne disposent pas d’un autre choix que de faire
en sorte de bien négocier ce rendez-vous dans l’espoir de
décrocher le ticket pour les demi-finales de cette
compétition, et pourquoi pas, atteindre la finale afin de
sauver la saison. C’est le vœu même des dirigeants et du
staff technique, qui ont décidé de mettre le paquet sur la
coupe, d’autant plus que le championnat observe une trêve
actuellement. En plus de ce stage qui s’étalera jusqu’à
demain, un autre regroupement est prévu à Alger à partir de
ce lundi, a-t-on appris auprès de l’entraîneur Moez
Bououakaz. Ce dernier souhaite avoir tous les joueurs sous
sa coupe. Il a refusé de programmer une rencontre amicale
pour éviter les blessures. Sur le plan effectif, l’attaquant
Hichem Mokhtar a réintégré le groupe après une longue
absence, tandis que Khazri et Chaouchi se trouvent en
convalescence. Enfin, la direction du club a sollicité la
commission d’organisation de la Coupe d’Algérie pour
avancer le match à jeudi, sachant que le PAC a souhaité lui
aussi jouer le match le samedi 30 mars.
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CAN-2019 - 6e et dernière journée  : Algérie-Gambie (1-1) 

Une prestation mi figue, mi raison !
L’équipe nationale a terminé sa campagne africaine sur un nul décevant (1-1), vendredi, au stade Mustapha-Tchaker, 

de Blida face à une équipe de la Gambie qui ne demandait pas tant. 

U ne prestation mi-figue, mi-
raisin dans des conditions très
particulières marquées par des

événements extra sportifs qui ont sans
doute influé sur le rendement du
groupe. Pour ce match sans enjeu pour
les Verts, faut-il le rappeler, le coach
national a opté pour une formation
complètement remaniée laissant la
majorité des cadres au repos. C’était,
en effet, l’occasion de lancer dans le
bain de nouveaux capés et de tester
d’autres joueurs en vue de compléter
la liste des 23 pour la prochaine CAN-
2019. Malgré le nul concédé, certains
éléments ont saisi l’occasion pour se
mettre en évidence. 
L’on pense, notamment, au jeune
défenseur latéral du PAC Haithem
Loucif dont la prestation a été saluée
par les observateurs. Mais ce n’est pas
vraiment une surprise pour ceux qui
suivent régulièrement le championnat
de la Ligue 1, notamment les matches
du Paradou. Loucif marche sur les
traces de son ex-coéquipier Youcef
Atal qui fait aujourd’hui le bonheur de
l’OGC Nice. Il a marqué des points en
sélection tout comme son compère
Hicham Boudaoui ou encore Adam
Ounas qui a confirmé tout le bien que

l’on pensait de lui. Même s’il faut le
dire, il a quelque peu abusé du jeu
individuel, son pêché mignon.
D’autres joueurs ont été moins à leur
aise au cours de cette rencontre que
les Verts ont maîtrisé jusqu’à
pratiquement le temps additionnel
durant lequel ils ont été surpris par
l’égalisation de l’équipe gambienne.
Belaïli et ses camarades ont eu le tort
de ne pas su plier le match, alors
qu’ils en avaient l’occasion à maintes
reprises. Dans ce genre de rencontres,
si tu ne marques pas, tu finis souvent
par encaisser. C’est ce qui est arrivé à
l’équipe nationale. D’où la déception
du coach Djamel Belmadi à la fin de
la partie.  «Je suis moyennement
satisfait. C’est un match qu’on a
contrôlé dans son ensemble et qu’on
aurait pu tuer bien avant. On avait des
occasions pour faire le break,
notamment celles créés par Ounas. On
a eu un relâchement sur les cinq
dernières minutes et ça nous a coûtés
ce nul. Ça aurait être pire. Un match
dure 90 minutes et plus, il faut rester
donc concentré jusqu’au bout», a-t-il
analysé. Au-delà du score, le
sélectionneur national a pu néanmoins
tirer quelques enseignements sur la

valeur et la forme de ses joueurs. Il
dira à ce propos qu’il n’a fait aucun
cadeau. Ceux qui sont convoqués
méritent de l’être.  «On est dans une
revue d’effectif et on prévoit différents
systèmes de jeu, dont celui
d’aujourd’hui. On a encore du temps
pour travailler», a-t-il précisé. 
Le temps : il n’en aura pas beaucoup,
sachant qu’il ne pourra pas réunir sa
troupe comme il le voudrait. C’est
pour cette raison qu’il faudra profiter
des dates Fifa pour peaufiner la
préparation de son équipe. Il y aura
déjà le prochain match amical ce
mardi contre la Tunisie dans le même
stade. Cette fois, Belmadi devra
aligner quelques cadres comme
Mahrez, Feghouli, Atal et autres
Bounedjah. Face à un adversaire d’un
autre calibre qui ne nous réussit pas
souvent, il va falloir montrer un visage
plus séduisant et plus convaincant.
Cela dit, le plus important en cette
période est de trouver le bon équilibre
et la cohésion au sein de l’équipe. Il
est évident que le groupe commence à
se dessiner à un ou deux éléments
près. Il ne reste plus que quelques
détails à régler.

Ali Nezlioui

Djamel Belmadi (sélectionneur/ Algérie) : 
«Je ne suis pas satisfait de ce résultat. C’est un match que nous
avons contrôlé dans son ensemble, nous aurions dû le tuer bien
avant et éviter d’être rejoint au score dans le temps additionnel.
On n’est jamais à l’abri d’une situation comme celle qui a permis
à la Gambie d’égaliser, c’est une non-action pour moi, venue
d’une longue balle. Avec le nombre important d’occasions que
nous avons eu en seconde période, notamment, avec Adam
Ounas, c’est un match qu’on aurait pu gagner facilement. Le petit
bémol de cette soirée : on aurait dû marquer le 2e et le 3e but,
nous avons eu un petit relâchement sur les six dernières minutes

qui nous a coûté ce match nul. En football, Il faut rester concentré
et préserver le maigre avantage dans le cas où les situations ne
nous permettent pas de faire le break. Nous sommes dans une
revue d’effectif. Je suis très content des jeunes joueurs alignés à
l’image de Boudaoui, Bennacer et Loucif. Je suis même satisfait
de Halliche qui a très bien joué, il a été mis à contribution, il a
confirmé qu’il est toujours compétitif. En revanche, il y a des
éléments qui étaient un peu moins bien, dont je préfère taire les
noms. Il s’agit de joueurs qui ont mérité leur sélection.
Maintenant, pour espérer s’inscrire dans la liste définitive pour la
CAN-2019, il faudra réaliser de belles performances «. 

Tom Saintfiet (sélectionneur/ Gambie) : 
«Nous avons joué un match très difficile face à une sélection
algérienne qui a aligné sa deuxième équipe. J’aurais préféré
affronter le même onze qui avait joué à Banjul en match aller
(1-1). En première période, nous avons rencontré des
difficultés, notamment, dans le milieu de terrain, ce qui a
permis à l’Algérie de jouer à une touche de balle et prendre
l’avantage juste avant la pause. En seconde période, nous
avons mieux joué. Nous avons gagné des duels dans l’antre

jeu, tout en se montrant plus agressifs. Les joueurs incorporés
durant les vingt dernières minutes ont réussi à ramener le plus
grâce à leur rapidité. Je suis satisfait de ce match nul, même si
nous sommes éliminés. Il nous reste un dernier espoir, c’est
celui de voir nos réserves contre un joueur togolais aboutir.
L’affaire se trouve actuellement au niveau du TAS  (Tribunal
arbitral du Sport) en Suisse. Ce match nul face à l’Algérie
pourrait être très précieux pour nous dans le cas où on sera
rétabli dans nos droits. Je suis très confiant.» 

Les 14 footballeurs algériens ayant disputé
vendredi soir à Blida la 6e et dernière
journée des qualifications à la prochaine
Coupe d’Afrique des nations (CAN-2019),
se sont contentés, hier matin, d’un
décrassage léger, au moment où les 12
autres, qui n’ont pas pris part à ce nul (1-1)
contre la Gambie, ont eu droit à un
entraînement beaucoup plus chargé. Les 14
joueurs en question sont : Azzedine
Doukha, Rafik Halliche, Mohamed Farès,

Ayoub Abdellaoui, Hicham Boudaoui,
Mohamed Benkhemassa, Youcef Belaïli,
Mehdi Abeid, Haithem Loucif, Ilias
Hassani, Ismaël Bennacer, Oussama
Darfalou, Zakaria Naïdji et Adam Ounas.
Leurs 11 coéquipiers, qui n’ont pas joué
vendredi sont :  Alexandre Oukidja, Ramy
Bensebaïni, Djamel Benlamri, Youcef Atal,
Saphir Taïder,  Sofiane Feghouli, Victor
Lekhal, Adam Ounas, Ryad Mahrez,
Mohamed Benrahma et Baghdad

Bounedjah. «Après le déjeuner, l’ensemble
de l’effectif a eu droit à un quartier libre,
qui s’achèvera tard dans la soirée de
samedi», a indiqué la Fédération algérienne
de football dans un communiqué, diffusé
samedi sur son site officiel. Les Verts,
ayant terminé en tête du Groupe D avec 11
points, malgré ce nul à domicile contre la
Gambie, vont se pencher désormais sur la
préparation de leur prochain match amical,
prévu ce mardi 

Le sélectionneur français de
l’équipe tunisienne de
football, Alain Giresse, va
apporter des changements
technico-tactiques, lors du
match amical prévu mardi
prochain face à l’Algérie au
stade Mustapha-Tchaker de
Blida (20h45). «Ce match
amical préparatoire face à
l’Algérie à Blida va
enregistrer quelques forfaits

en raison des engagements de
l’ES Tunis et de l’ES Sahel.
Nous procéderons à des
changements aux niveaux
technique et tactique», a
affirmé le coach des Aigles de
Carthage, vendredi soir, cité,
ce samedi, par les médias
locaux. Giresse s’exprimait à
l’issue de la large victoire
décrochée au stade Radès de
Tunis face au Swaziland (4-0),

en clôture des qualifications
de la Coupe d’Afrique des
nations CAN-2019 en Egypte
(21 juin - 19 juillet).  
«Nous avons fait l’essentiel en
l’emportant et en terminant en
tête du classement. Nous
aurions pu nous imposer avec
un score plus large, si nous
n’avions pas gaspiller
beaucoup d’occasions», a-t-il
ajouté. L’équipe nationale,

avec un onze largement
remanié, a été tenue en échec
vendredi soir à Blida par une
modeste sélection gambienne
(1-1), assurant tout de même
sa position de leader du
groupe D avec 11 points. 
Les joueurs de l’EST et de
l’ESS ont été libérés samedi et
mis à disposition de leurs
clubs engagés dans des
compétitions internationales. 

Déclarations de fin de match

Décrassage pour les titulaires, entraînement 
pour les remplaçants contre la Gambie

Match amical Algérie-Tunisie
Giresse compte apporter des changements face à l’Algérie 

Naples 
Ghoulam continue 
la rééducation 
en Belgique
L’arrière gauche algérien du Napoli,
Faouzi Ghoulam, a décidé de continuer sa
rééducation en Belgique, selon la presse
italienne. Le défenseur algérien a rejoint
la clinique spécialisée, Move to Cure,
pour un séjour de quelques jours. 
La rééducation du joueur de 28 ans sera
suivie par le physiothérapeute, Lieven
Maesschalck. Ce dernier fait partie du
personnel médical de la sélection belge.
L’international algérien n’a toujours pas
retrouvé son meilleur niveau. Il est encore
en dessous de ses performances physiques
habituelles sur le côté gauche de la
défense napolitaine et il reste très peu
utilisé par son coach, Carlo Ancelotti.

Bétis 
La prolongation 
de Mandi se précise
La direction du Real Bétis devrait
prolonger, très bientôt, le contrat de
l’international algérien, Aïssa Mandi,
selon le quotidien espagnol Estadio
Deportivo. Les responsables du club
andalou veulent revaloriser le contrat du
défenseur des Verts et ainsi augmenter sa
clause libératoire. Aïssa Mandi est
actuellement sous contrat avec les Béticos
jusqu’en 2021. Plusieurs clubs européens
sont sur les traces de l’ancien joueur du
Stade de Reims. Il s’agit de l’Atletico
Madrid en Espagne et d’Arsenal, de
Tottenham et enfin de West Ham en
Angleterre. Ces derniers ont offert 14
millions d’euros l’été dernier. 
Le défenseur algérien est considéré
comme l’un des meilleurs à son poste en
Liga espagnole, il est l’un des cadres de
l’équipe de Quique Setién

UNAF  
Les U15 battus par le Maroc
La sélection U15 a disputé, ce vendredi,
son 2e match dans le tournoi UNAF qui
se déroule à Oran, face à la sélection du
Maroc. Les Verts ont perdu sur le score
de 2-1 malgré une bonne production face
à une équipe bien rodée.
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Fête nationale du Pakistan

Le Président Bouteflika félicite
son homologue pakistanais

Démission d’Ahmed Ouyahia de son poste de secrétaire général

Le RND dément
Le rassemblement national démocratique (RND) a réagi à la rumeur qui annonce la démission imminente du secrétaire général du parti,

Ahmed Ouyahia, de son poste. «Le secrétaire général, Ahmed Ouyahia, poursuit sa mission pour laquelle il a été élu de manière
démocratique par les urnes», lit-on dans un communiqué publié sur la page Facebook du RND. Depuis sa démission de la tête du

gouvernement, le 11 mars dernier, beaucoup de rumeur ciblent Ahmed Ouyahia. Dans un contexte marqué par les changements, les
rumeurs se propagent rapidement sur les réseaux sociaux. Il y a quelques jours, le journal El Khabar annonçait la mise en vente de la

villa de l’ancien premier ministre, sise à Hydra. Une information qui a été vite démentie par le concerné.

Ahd 54
Rebaïne : «Le peuple est
souverain quant au choix
de ses représentants»
Le président du parti Ahd 54, Ali Faouzi
Rebaïne, a affirmé, hier à Alger, que le
peuple algérien était «souverain» quant au
choix de ses représentants. S’exprimant lors
d’une conférence de presse animée au siège
de son parti, Rebaïne a précisé que «le
mouvement populaire doit avoir une issue»,
ajoutant que «la rue ne renoncera pas à ses
revendications et n’acceptera pas de
représentants du système actuel». Après avoir
rappelé «le soutien de son parti au
mouvement populaire», le président du AHD
54 a appelé à la nécessité de «respecter la
Constitution et les lois de la République et de
prendre en charge les revendications du
peuple». Il a également appelé à «prendre des
décisions et des mesures opérationnelles en y
associant le peuple», préconisant «la
formation d’un gouvernement d’entente
nationale qui prendra en charge la préparation
et la supervision des élections». Concernant
les marches populaires organisées dans
plusieurs wilayas du pays, Rebaïne a plaidé
pour «la préservation de leur caractère
pacifique et la solidarité entre Algériens»,
tout en indiquant, à ce propos, que ces
marches «à travers lesquelles le peuple
algérien a fait montre de civisme et d’un haut
sens de responsabilité, sont devenues un
exemple à suivre». Le président de Ahd 54 a
ajouté, également, que son parti «poursuivra
son militantisme aux côtés du peuple
jusqu’au départ du régime actuel», un départ
qui constitue, estime-il, «le seul moyen
d’atteindre les objectifs et de répondre aux
revendications du citoyen algérien».

Le président de la République,
Abdelaziz Bouteflika, a
adressé un message de félici-

tations à son homologue pakistanais,
Arif Alvi, à l’occasion de la fête
nationale de son pays, dans lequel il
lui a exprimé sa «profonde» satis-
faction du niveau des relations
d’amitié et de coopération entre les
deux pays. «Il m’est agréable au
moment où la République islamique
du Pakistan célèbre sa fête natio-
nale, de vous adresser, au nom du
peuple et du gouvernement algériens
et en mon nom personnel, mes cha-
leureuses félicitations et mes vœux
les meilleurs de santé et de bien-

être, ainsi que davantage de progrès
et de prospérité au peuple pakista-
nais frère», a affirmé le Président
Bouteflika dans son message.
«Je saisis cette heureuse occasion
pour vous exprimer ma profonde
satisfaction du niveau des relations
d’amitié et de coopération entre nos
deux pays dans différents domaines
et vous assurer, par la même, mon
attachement constant à œuvrer de
concert avec vous au renforcement de
ces relations et à leur promotion au
plus haut niveau, en consécration
des aspirations de nos deux peu-
ples frères», a conclu le Président
Bouteflika dans son message.

Abdelkader Bendamèche a été nommé directeur de
l’Agence algérienne pour le rayonnement culturel
(AARC), a-t-on appris, jeudi soir, auprès du minis-
tère de la Culture. Ayant déjà occupé plusieurs
postes administratifs, Abdelkader Bendamèche
compte parmi les hommes de culture versés dans
les domaines de la musique et l’art algériens. Il a
déjà présidé le Conseil national des arts et des let-
tres (CNAL), avant d’être nommé à la tête de
l’AARC, poste vacant depuis plus de quatre ans.
Par ailleurs, Nabila Rezaig a été nommée directrice
du développement et de la promotion des arts au

ministère de la Culture, en remplacement de Zahia
Bencheikh qui a «demandé à être relevée de ce
poste». Nabila Rezaig, qui a occupé le poste de
sous-directrice au ministère de la Culture, a égale-
ment travaillé dans le domaine du cinéma à
l’AARC, a ajouté la même source. Selon la même
source, Mourad Bencheikh a été nommé directeur
du théâtre de Aïn El Beida (wilaya d’Oum El
Bouaghi). Ahmed Khoussa est nommé directeur du
théâtre régional de Biskra. Les procédures de nomi-
nation ont été approuvées, en janvier 2019, par les
instances concernées, conclut le communiqué.

Pour la 10e année consécutive, Samsung Electronics
a maintenu sa position de «leader» mondial de la
signalisation numérique, mesurée en ventes uni-
taires, et les données publiées récemment par «IHS
Markit», le principal fournisseur de données sur le
marché de la signalisation numérique, ont identifié
le géant sud-coréen comme la marque la «plus ven-
due» du secteur depuis 2009, révèle un communiqué
de presse de Samsung Algérie. «Nos solutions inno-
vantes repoussent sans cesse les limites de ce qui est
possible», se félicite le vice-président exécutif de la
division Visual Display chez Samsung Electronics.
Pour Seog-gi Kim, les classements «IHS» valident
des années de dévouement à fournir aux partenaires
les outils dont ils ont besoin pour créer des expé-
riences de visualisation plus réalistes et immersives.
«Nous continuerons à faire progresser le secteur en
nous adaptant aux besoins changeants des clients et
en montrant ce qui est possible pour l’avenir de l’af-
fichage», a-t-il ajouté. Avec une gamme d’écrans
dynamiques et polyvalents, les derniers ajouts au
portefeuille de «Samsung SMART Signage»
incluent plusieurs produits de premier plan primés
dans diverses catégories. Chacun fournit des solu-
tions sur mesure pour de nombreux secteurs, y com-
pris la vente au détail, les restaurants à service
rapide, les aéroports, l’affichage urbain numérique
(DOOH), les entreprises, l’éducation, les loisirs,
l’hôtellerie et les transports publics. Ces technolo-
gies d’affichage offrent une alternative visuelle plus
puissante à la signalisation standard. Le téléviseur
avec affichage «QLED 8K» offre, par exemple, la
résolution la plus élevée du marché grâce à la tech-

nologie de montée en gamme de l’Intelligence
Artificielle (IA) et améliore l’image dans les affi-
chages commerciaux en un contenu plus dynamique
et attrayant pour capter l’attention des clients poten-
tiels. «Aussi, l’intensification intelligente de AI per-
met aux propriétaires de magasins et aux annon-
ceurs de produire du contenu à moindre coût et avec
une résolution tout en affichant une qualité excep-
tionnelle de 8K», note Samsung Algérie, qui
confiera que la signalisation «QLED 8K» a été nom-
mée lauréate du prix «AV News Award» dans la
catégorie «Innovation de l’année en matière de
signalisation numérique» et du prix «Best of Show»
lors de la conférence «Integrated Systems Europe
2019». Pour la Série OMN / OMN-D semi-exté-
rieure, conçue pour les vitrines des magasins, cette
série offre une visibilité homogène, même à la
lumière directe du soleil. «Une organisation des
câbles propre, un logiciel facile à utiliser et un écran
durable et économe en énergie en font un excellent
choix pour les détaillants», explique la même source
qui citera, également, «Samsung Flip», un tableau
de conférence numérique interactif de 55 pouces
permettant une collaboration plus productive et plus
efficace sur le lieu de travail. «Samsung Flip pro-
pose une conception configurable, une expérience
d’écriture naturelle et un support sur roulettes. Pour
permettre des réunions de bureau créatives et effi-
caces, Samsung Flip a été lauréat du prix «AV News
Award Présentation de l’innovation de l’année et du
prix TNT (Top New Technology) 2019 dans la caté-
gorie Unified Communication & Collaboration»,
conclut le communiqué. N. I.

AARC

Abdelkader Bendamèche
nommé directeur

Affichage numérique

Samsung Electronics, leader mondial
pour la 10e année consécutive
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